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[ne invasion de bandits

anaoo

se autre victime des fils élec

triques

——_

Bombous empoisonnés

I

 

: Tenn., 25.—La ville de
Cut jetée dans ui grand

x par l'invasion soudaine d’une troupe

ns masqués, su numbre d'environ

I Les bandits ont capturé les ounsta-

‘à Un nommé Wilson à été Lué ot sa

t bleasés. Tom Moyes
aves. Apres

&oy Marshal,”
|

pe ri 10615ne grieve

ho en dus blessures
fait promettre au : v ,

vu F rait les fatuilles n à quit-

elle d'ici à 10 jours, les bandit sv
put retirés au brait d'une fuaillad: i...
ame. La population a souscin -< 44

paraitre les moyens de Ppuns cus

ws.

Maiden, Man., 26.—Un nomic Janes
Rating, Agé de vingt-six aus ot einployé
+5 compagnie d'éclairage électrique de
Mylden, Massachusetts, 8 reçu une de-

catge si vivlente pendant qu'il remet-

u:des fle en ordre, au sommet d'un
«ay, dans une des rues de la ville,

ui « été tué sur le coup et est resté
supendu en l'air la tête en Las. 1! à fallu

appeler les pompiers ur enlever le
pps au moyen d'une échelle.

Xew-Haven, Con, 25—La police de

seteville recherche activement l'auteur

june mystérieuse tentative d'empoisou-
pæsent qui à été faite ces jours derniers.
Mme Maris Card, une femme de New-

Easen, qui s'est acquis récemment une
arsine nutoriété dans la ville par un
jony procès qu'elle a eu avec un nommé
Lun Foote, au sujet d'un billet a ordre,
aru récemment par la poste une jolie
bite de bunbons venant de Bridgeport.
Su;posant que c'était une de ses lieces.
dexeurant cette dernière ville, qui

lu exvoyait ce eau, Mine Carda
mag vue partie des bonbons sans la
muindre défiance.
Quelques instants plus tard, elle à été

d'une vivlente indisposition et un
méicein, appelé en toute hâte, a cons-
té qu'elle avait été empuisonnde. Ce
veu même que grace à la promptitude
yx quelle les secuurs nécessaires lui
au été donnés que Mme Card est inain-
tant hors de danger. Les bonbons qui
want ont €té saisis et remis aux pro-
fæseurs de chimie du collège d'Ysle pour
& fare l'analyse,
Luatendant une enquête a été ou-
wee aucun effort ne sera épargné
paacher de découvrir l'auteur de ce
aveux attentat.

MTÉRISONS MIRAOULEUSES
——

Parl'intercession deSte-Aune

 

Twrelique miraculeuse de ia
Grande Sainte
—

Sew-Haven, Conn., 25—La popula-
tuatholique de cette ville est vive-
Ru impressionnée par les guérisons
Emleuses qui se sont produites la se-
turc demière dans l’église paroissiale.
Uys une quinzaine de jours, on ya
%i ube précieuse relique qui consiste
iti jarcelle d'un ve du corps de Ste-
the,
Lette relique à été exposée à la véné-

lion des tideles, en face du maître au-
pendant une semaine. Ces jours

‘iets, le Révd P. Cartier a annoncé
(x guérisous miraculeuses qui venaient
(“xt obtenues par lintercession de la
‘inde Sante,
unede ces guérisons est celle d'une
= êlle de quatorzé ans nommée
Je Higgins et qui demeure à Brad-
“4 Depuis longtemps elle souffrait
‘anal dans la hanche et ne pouvait
eter qu’à l'aide de béquillos.

“test venue à l’église ; elle a touché
Erénéré la relique et son mal est dis-
Ficmme par enchantement. Elle à
tx %s béquilles à l’église.
Lattre guérison eat celle de Madame
pa Kent, résidant en cette ville
tn 0420, avenue Waller, Elle souffrait
a Thumatisme chronique depuis de
Ta années. Depuis que Ja relique
gun en cotte ville elle n'a cessé
‘la vénérer tous les jours. Elle

86 dernièrement que’ tuutes ses
“sus avaient disparu.
    

PAULINE

Bt MERIANE
TROISIEME PARTIE

 

nana.

ap violent qui baissait Ia cime
tertable faisait crier les branches la-
Hoa log +... Un froid piquant
tementAux fenêtres de l'éta-
Fanbre à pas une lumière, sauf dans la
ie la surveillante de garde où
alate ta travers les rideaux la lueur

sue veilleuse... Un silence
ty TOUbIE seulement par les suups

agar fenmes cullées l’une contre
ve huit % donner du cuurage, pour

sé , mar-
a es pi avec des

Wu pg 0UnIes, Les folles dorment
à horker pouvait les entendre, se
na et c'était toute la maison

Korsent, l'alarme donnée, les
, fut pied. Heureusement

® 50 ajo pee © prodniait, et Pauline
FA Jog t'eurtir du rayon vocu-

. tuetions sans qu'il y eùt

le jardin,
ée aux foiles, di nt

i o <n sans ee déchirer
ke oligy n'avaientpi ancalader In

' ; Ua, pour êtreV4Denatie Le mue doréqui les
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La campagueLa situation en Europe

In rentrée des chambres en
France

Les Français en Afrique

Un coup d'œil eur l’Europe

Paris, 25—La svimaine dernière a été
assez agitée en France par suite de la
reutrée des chambres. erise mitrinte-
rielle toutefuis à été évitée ou plutôt re-
culés jusqu'au tuumeut où Yiendre en
discussion lu traité de commerce france-
suisse dont les chambres ve vouient pas.
ll y » présenteisent un arniistice provi-
suire à la greve de Carmaux. Après de
longues discussion, les ouvriers out fini
pér accepter l'arbitrage.

gouvernement a enfin reçu des nou-
velles du Dahomey oil une petite co-

+ lonne frunaise lutte bravement chayue
jour depuis le 14 octubre avec les sau-
vages duhoméens qui oppusent une résis-
tance inattendue + nos troupes. Le gou-
vernement français « la prtuve que les
armes des Dahoméens viennent d'Euro-
pe ; 11 à également lu preuve qu'un nom-
mé Richter, ancien sous-officier de ur

mée allemande, serait le chef d'état
tuajor du rui Behanzin.

Les Français sont en ce moment arrè-
tés devant la ville sainte de Cana que les
indigènes considèrent toujours comme
un territoire infranchissable et qui cumn-
mande la route d'Abomey, capitale du
Dahomey. Ms y attendent des renforts
qui sont déjà partis du Sénégal.
Ces incidents agitent beaucoupl'opi-

tion publique française à laquelle
vin cache auigneusement la situa-
tion. Au Tonquin, c'est encore pire.
Les réguliers Chinuis arrivent toujours

par ln frontière du nord et l'un cramt
Une nouvelle guerre pour le printemps
prochain.
La grande politique européenne se re-

post. L'Alleuiagne est absorbée par lu
préparation de sa nouvelle loi militure
qui causera des luttes terribles. L'Autri-
che paraît vouloir se rapprocher de la
Russie corame le Herald l'a déjà sigualé.
L'Italie est uccupée par les élections. En
Espagne, le petit roi Alphonse qui vient
d'être malade du typhus vet sauvé main-
tenant du danger ais il est si faible
qu'on craint de ne pas pouvoir l'élever,
Le différend entre la Russie et la T'ur-

Qquie est arrangé tnais il est certain que la
Russie ne se désintéresse pas de la ques-
tion d'Orient. Elle attend seulement le
motnent propice pour agir. Diflerents s1-
ques tels que l'agitation continuelle en
Serbie, les réclamations de lu Uircee oon-

tre la Bulgarie montrent que la diploma-
tie russe est toujours prête u profiter des
moindres incidents.

Enfin l'Angleterre, bien que cela pa-
raisse incroyable, songe au règlement de
la question d'Egypte. M. Gladstone n'ou-
blie pas loa promesses qu'il a faites avant
d'entrer au suinistere, Naturellement l'é-
vacualtion immédiate est impossible. Mais
il songerait moyennant certains engage-
ments pris par la France, à fxerdes main-
tenant la date de l’évacuation ultérieure.
L Egypte serait alors neutralisée et cette
solution serait acceptée avec joie pur la
France. ESCORTE

Accident fatal

Tn homme écrasé sous les chars

Montréal, 25- Hier soir, un père de

famille nome J. Former, s'est fait tuer
instantanément, suv la rue Chatham.
Former était à l'emploi du Grand-TFrone.
en qualité de contre-maitre. Eu voulant
se rendre chez lui plus tôt, hier soir, il
vasaya de passer en dessous d'un des
chars, croyant avoir le temps dece faire
sans danger. Malheureusement. le wagon
en mouvement tur effleura le des et le
renversa, puis une des roues lui passe
sur le corps.

Lorsqu'on le releva il était mort. Il
avait le crâne fracassé, une large bles.
sure sur le dos ct plusieurs autres coutu-
sions. La murt à dû être instantanée.
Le défunt a été transporté chez lui et

une enquête aura lieu. Le malheureux
Formera été tue presqu'en face de chez
lui.

mee

La neige et lc froid

Au NordeOuent

Regina, TN. ©, 20-11 est tombé de
la neige en abundance dans le Territoire
du Nord-Ouest canadien, à Regina et à
Calgary ; à une vingtaine de inilles du

cette ville un train est resté pris dans les
neiges pendant plusieurs heures. 
 

séparait du monde des vivants. Pauline

su demandait commient elles y pourraient

parvenir ; mais Mme Moeris sortit de
dessous ses vêtements des morceaux de

bois taillés en formo de pieux, qu'elle

se mit à placer dans des trous qui parais-

saient avuir été creusés d'avance dans le

mur. |

—Voilà quinze nuits. dit-cdle a Pauli-

ne, que je mo livre à ce travail ; que je

fais seule le trajet que nous venons de

faire. J'aurais pu sortir la nuit dernière,

si jo n'avais pas voulu vous emmener

avec mol.
—Oh ! madame.dit la jeune femme,

comment pourrai-je vous témoigner ja-

mais assez du reconnaissance.
Ne parlons pus de cela et _aginsons !

Les échelons étaient pusés. Mine Moe-

ris était parvenue au sommet du mur.

Elle se pencha vers sa compagne :

Allons faites comme inoi, n'ayez pas

mia tempête redoublait. On efit dit que

toute la maison était éveillée, tant le va-

carme produit par le choc des arbres l’un

contre l'autre où le sifflement des venta

à travers les constructions devenait as-

sourdissant.

Pauline eut peur en se voyantseule au

ied du mur. Klle grimpe rapidement.

ais quand elle fut en haut elle sentit

non cœur se serrer, Un véritable abime

était Léant au dessous des deux femmes.

Sur le hauteur où elles se trouvaient

l'ouragan semblait roduublerve ae.

isait claquer avec violenceleurs

Leen leurs vêtements. dont il em-

tait à chaque secouses quolque lam-

u, menaçaut de les enlever ellen-né-

mea. Elles étaient chligées, pour ne main

tenir en équilibre, de se cramponner \

crête du mur, d'y enfoncer leurs ongles

 

 et avaient l'air ninai secuuées, agitées, dé moniaques, leurs silhouettes uoires ae dé-

Un article de M. Blaine

On prétend que cet urticle
w’affectera presl'opinion

publique

New-York, 24.— Tout le monde poli-
tique américain attendait avec une fié-
vreuke excitation l'article que M. Blaine
duvait faire paraitre dans le North Ame-
rican flerierwr, La curiosité des politiciens
est. satisfaite : lu revue publiait, hier, la

fameuss pièce du résistance autour de
luquellu les milliers d'orateurs répehli
caing, chargés du répandre leu duetrives

de leur parti parmi fo peuple, évoluer au
eit y extraysut les arguments qui peu-
vent paraître les plus convaincants.

L'article occupe treize colonnes de la
Noriere. L'écrivain constate d'abord la
différence notable qui cxiste entre l'exci-
tation générale, l’acharnement. des luttes
électorales de jadis, et la quasi-inditié-
rence qui signale les élections d'aujour-
d'hui, I est d'opinion que c'est une bon-
te note en faveur des clecteurs atuéri-
cains, qui peuvent imcux apprécier le
mérite de la cause qui Jour «st soumise,
en conservant le sang froid et la dignité.

Puis M. Blaine disseque, à la lumi-re
du raisonnement, les deux lettres qu'ont
publiées les deux candudlats à la présiden-
ce, MM. Cleveland et Harrison. Au sujet

de la lettre de ce dernier, il dit ** qu'au-
cun de ses prédécesseurs n'ont wis sous
un jours plus clatre et n'ont mieux pré.
seuté la question débattue entredeux ad
Versaires.
La lettre de M. Cleveland prête beau-

coupà la critique, dit-il. le candidat

ment de programme au sujet du libre-
échange, donne lieu à supposer que les
démocrates admettent l'excellence de la
protection. Il traite longuement de la
pension accordée aux véterans de lu
guerre du Sud et du Nord.

Cet article est ausst remarquable an
point de vue de la forme que du tonds :

d'asleurs, le nom de M. Blaine suffisait
; « donner à ce document une iniportance
tres considérable. Malgre tout, cepen-
dant, il est dit que cet article n'affectera
pas l’epinion publique, et les démocrates,
se l'on en juye par certains rapports de
divers Etats, réserveront de désagrables
surprises à leurs adversaires.

-

L'Ensteuction gratuite

Vous ne pairez rien pour lire ces ligues
et cepeudant, elles doivent servir à votre
instruction, ne l'oublivz pas. Un rhume,

une toux, un enroucument, une bronchite
doivent être traités des le début. La gue-
vison est plus promple, plus certaine et
plus radicale que si vous laissez le mud
s'implanter.
but du mal, pendant le mal, méine en cas

| de toux clhroni que ou invétérée, il n'est

: qu'un seul remede qui puisse vous gué-
rir radicalement: c'est le Bawme Khronal.
N'en achetez pas d'autre. Le Baynne Ehu-
moi se vend partout 25 cents le dacon de
20 doses.

 
 

VIVEZ SOIXANTE-DIX ANS
Avec le remède pour les hommes Ju vie x

Dr Cordon

  
ler mos Me mesAU DÉBET

Le ri ul remade Ry monde qu
donnera le. récultat- magique:
suivants ef qui ce wnbyue jams
de les donner.
Voici les maladies gu-ries par

ceremède: perie- dé toreve, de-
bilité nerveuse, maladies «users
par les abus. sur<rait ue travail,
par l'usage du (abne, de Copan
où dustimulants manque d'éteis
leucorrhée, inaux de tere of
gugnex 10 2 MNibs cn frais on
paquets fè. Envoyer pur bu poss : tevevaut le
montant. Ecrivez pour avuir des «aroulmires.

 

, Amenie
mnié, Vous

  

   

J. E.
Fharmaeren,

109, rue St-Jean.

“DASTHNIE
te Oppression Catarrhe,

par 1a POUDRE CLERY
A obtenu les plus hantes
recompenses. Depot
dans touies @ pharmacie

16 juillet

 

 

 
tachant sur le fond! sombre du ciel, au-
dessus de la ligne grise du mur, de quel-
que sstanique apparition, contre lagaulle
les gons superstitieux se seraient defen
dus a grand renfort de sigues de cruix.

Du regard, Pauline avait mesure Fes
pace qui les séparsit du solet elle en
wvait été épouvaniée.
—Comment allons-nous descendre

’

tit-

elle,
—-Nous allons nous laisser tomber. .
Nous laisser tomher!

—-Au petit bonheur...... Ni nous en
sommes quittés pour quelque membre
brisé nous devrons nous estimerbien heu-

reuses. Jo vous avans prévenue qu'il y
avait des risques... . "alone, je me ris-

ue.
a Et Mme Moeris a'élanca..
* Pauline, penchée sur l'abime, le coeur
battant a se rompre, entendit le bruit
mat du corps tombant surla terre, puis

plus rien. . Un silence de mort... ...\ ne
grande terreur. Elle était sans voix, sans

souffle. Klle croyait son amnie morte :

Elle demanda.
—Etes vuus blessée |
Pas de réponse.
Elle fut prise d'une anxiété mortello

et comme elle ne voulait pas laisser sans

secuurs cette femme qui avait risqué «a

vie pour elle, elle ferma les yeux et se
laissa glisser. Ç
Quand, au bout d'un temps qu'elle ne

put apprécier, Pauline ouvritles yeux,

elle vit à oôté d'elle Mme Moeris qui fric-
tionnait ses tompes siec une poignée
d'herbes muuillees.

Kile ne rappels tout et dentanda :
— Vous n'avez pas do mal #
~ Non, et vous ?..
—Moi, je ne sais
Kn oot la mère BeMase ne sentait

pas ace membres... M lui semblait  

démocratique laisse voir que son change- |

En toutes occasions, au de-

17.30 À. M.— Express aireet

i
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La Salsepareille

d’AYER
Est supérieure à toutes les autres
préparations se disant dépuratifs du
sang. La première de toutes, parce
que le principal ingrédient employé
à sa fabrication est l'extrait véritable
de la racine de salsepareille de F #Hur-
durus, lu variété la plus riche eu

. propriètés

Buérit le Catarrhe Lédicinales.
Aussi, parce que Ja Bardune Jaune
est cultivée expressément pour las
Compagnie et est.toujours fraiche ct
de la meilleure qualité. Avec un
soiu égal et judicieux, chacun des
autres in ents est choisi et com-
biné. Elle est

La Médecine Supérieure
parce qu'elle est toujours la mime.
eu apparence, goût et effet. Elle et
racdement concentrée, et de petites
oses seulement sout nécessaires.

Elle est, en conséquence, le dépuratif
du sang le plus économique qui ex-

iste. Elle rend
Guérit les aliments nu-

LES SCROFULES tritifs, le travail
agréable le

sommeil réparateur et lu vie pleine
de bien-être. Elle recherche toutes
les impuretés dans le système ct les
expulse sans faire de mal par les
votes naturelles. La Sulsepareille
d'AYER donne à la démarche l'élas-
ticité, et aux vieillards et aux in-
firmes, la santé, les nouveiles forces
et la vitalité.

La Salsepareille

d’AYER,
€ Ur 3. C. Ayer a Cq., Lowe. Mass

Vendue par tous les Droguistes. Prix 81; oix Gscuos, 35.

Elle en a guéri d’autres, elle
vous guérira.

   

 

I F et après LUNDT, le 10 OCTORRE 1892, jee
4 teains partiront du Terminus. rue St-André

Quélu, ot arriveront comme - ni, excepts les
dimcenches:

DEPART DE QUÉBEC

6.00 A. M.—Express lacal peur 7a cretion,
Riviere 3 Pierre, bunt, Mer rindi
ei Vendredi, y arrivant ava, tp

 

pour 1-
Saint-Jean, Murdi, Jeud, 18
di, arrivant A la fonction Chauit-rl
i488 PM et oa Booval à
5,0 P. M.

4.18 P. M.— Train {cal Je la _matié pet
tous les Jours peur St-Reymoni.y
arrivant à 642 Pl, M.

   

ARRIVÉE A QUEBEC

9.00 À. M.—Train local de ln malle, rar:
tous les jours de Br-Ravne à
+50 A. M. arrivant « ques à
su A.M.

M,—Express direct part de H-her
valle Lundi, Mercredi et Ver dro:
730 A, M. fut dela
Chnnbord & #12 A, M. po
bec, y arrivant à 5,61 P, M.

6.40 P. M.—Express local part de ‘a 1
Rivière à Pierre a 240 P. M. Ma
di, Jeudi et <nmodi, arrivant +
Québec. à 6.40 P. 1.

L'Express Incal, norit et sud. fait race rde-
ment à la Rivière à Pierre avec le cheann fe
ter des Basses laurantides. pour Sant Tite,
Graniies Pilos et Trois-Rivieres,
D'minutes au Lac Edouard pour te tor bh,
Le fret pour tous les prints des distr oe du

Lac SaintJeun et Saguensv. à l’est de la

6.40 P.

TR
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L. J. DEMERS & FREREF, Proprietaires-Editeurs, No 30, rue la Fabrique, Haute-Ville

que nous sollicitons.

  
3% COLMEN-

cer le 2 Octobre 1892

Arrivunt à Montréal A SM pom,
cer nectant avec les trains pour St-

Laissent (Jenn. Newport, Hosteu, Portlaud
yet les e‘atronsintermédisires. Auvei

Québec À ‘pour Uttaws, Winnipeg, ot les
endroits de in Cote «du Pac fique,

Li0p.m. { l'uroutu, Chirago et les endroits
t de l'Ouest,

Ariiwvant à Montréal à
leg lundr exver

>. H) a, m4,

A 10,30 donnees aves les Train

  

our Ni.

P. MN. {0riwa, Torenro ei tes «tations an-
4 erIGéduOrts,. Aussi pour Sault ste-
(Mure, Dalutb, St-Paut ecautres
eutroits

TRAIN OU DIMANCHE
TAISSE |Arrivant à Montréal afn.m.ron-
QUEBEC Jean: avec le-‘fajhe pour Toronto
42.10 pw ÉChicago et les endroits de Uéuest.

Les traine laissent Montréal à 5.10 rm. 15,39
pm. Les trains du dimanche tmissent Montréal
«4 p. m., arrivant a Québer à 4.5 p. tu.

 

; Ponrhbliets, chars parlo.r et durtoit at autres
inivrmations, <’Bdresecr ana

Bureaux de Billet de Québec:
HOTEL ST-LOUIS et

< et re ]sen,

"CHEMINDE FER
Quebec, Montmorency et

Charlevoix

COMETLe
LA SLMAINE 

 

tion Chambord, est _enregistie pour Ju i. on
Chumbord, et pour Roberval et les endi.
l'ouest eat enregistré pour Roberval,
le tret pour St- Raymond ot les atatiorc inter i

médinires ne scra pas recu 4 Québec apr ae *
pom. ot pour led endroits an deia de ~i- Ray
mord après à heures P.
Billetsde retonr de première classe. aux tau
‘an simple billet, de Quebec A toutes lex ai.

‘+ cinis les snmedia, hous pour revenir
u mardi euivAnt

.« ghemui de fer transportera les naureanx

 

Jus
i
y volung et leur« familles. et une quante inten

ATIS.

  

de leurs chers te ménage GR
On peut se proeurerdes billets de passage her

KR. M. x FPOCKRING, vis-s-vis l'Hôtel St-L; uis,er
au Nu 61, rue St-Joseph.
ALEX. HARDY

Agent Géu, F. et P,
Québec, 8 octobre 182

J. 4 SCOTT,
Becretuire et Griunt.

   

Depart de Québee. Atrix e 1 Ste-Anne
Tam tam
cl pom 25 pain

Depatt de Ste- Anne Arrivée à Quebec
Sam 8.5) am
ova Exeeptéle Samedi 1205 pow
li pin Samedi seulement 1.05 pon

LES DIMANCHES
Dre Rez de Québe:.

 

 

Pour autres informations s’adresser au Juria-
tendant.
W.R, RUSSELL. U. 8. CRESSMAN,

Surinteudant. Gérant
14 octobre 1892, 

nue fon corps entier était endolori, Lr.sé
comme broyé. ,

-Fssayez de vous lever, dit Mmo
Moeris,

Fille ossaya.
De marcher...

Flie se Jeva et marcha.
Allons, vous n'avez tien, vous non

plus, Dicu soit loné ! Nous aommes tom-
dex dans un fossé, dans lu Lune et dans
rau,
En elle Pauline se sentait glacée.
Ml augit maintenant, dit sa compa-

gue de nuus éloigner d'ici le plua tot que
nous pourrons car dés qu'on s'apercevrs
de notre fugue on se mettraà notre re-
cherche. Savez-vous on nous sommes,
vous }

-A Boulogne.
--Tesau......Maisde quel côté est

Paris ?
—Je l'ignore.

_ — Et moi aussi. 1! y a ai longtemps que
je suis enfermée. .. . Cet air me grise.

La pauvre femme leva la tête, respira
largement.
—Car nous sommes libres, dit-elle.

nous sommes libres. Je vais pouvoir me
ger.

Libres !
C'était vrai. Elles étaient libres ! Tré-

motion de Pauline, pour être moins
bruyante, n’était pas inoins vive. . Elle
pouvait aller et venir, chercher son fils,
revoir le docteur Berlaud, #'il vivait en-
cure, protester contre sa séquestration,
se faire rendre justice,

Elle n'osait croire à tout oe que repré-
sentait d'heureux pour elle le fait d'avuir
franchi ces murs qui la néparaient de
l'humanité. Ce bonheur lui sembiait trop

ur qu'elle put se persuader qu'il
Tresee

Kile v'imaginait qu'elle révait,
Un met de ss ouiupegue l'arrachaà se  
 

torpeu -

Nous n'avons pas de tetips aperdre,
dit-cllo. Le jour va venir,

Elis se nurent en marche, un peu au
hasard, sur la route qui a'étalait devant
elles.
H pleuvait a torrents maintenant, ot la

pluie avait calmé le vent.
H devait ètre deux heures du matin

environ, ef il n'y avait pas un passant sur
la route : pas une lunuere ne brillait aux
environs.

Len deux malheureuses avançaient le
plus vite qu'elles pouvaient, avec leurs
chaussuresdéfeutuouses, leurs vétements
mouillés qui cullaient sur leur dos et cla-
Quaient à leurs jninbes. Ellen penserent
qu'elles n'avaient pus d'argent et qu'elles
ne savaient pas où aller.

Elles tremblaient qu'on ne les pour-
suivit et qu'on ne les reprit avant mème
qu'elles eussent pu se faire connaître, ré-
clamer contre leur internement.

Mille inquiétudes les poignaient enco-
re. Mille dangersles menaçaient. Klies
n'étaient pas sauvées pour être hors de)
leur odieune prison.

Hiles allaient avec un acharnement
inoui, un courage surhumain. Bientôt
une lumière brilla devant ellen, au loin,
dans ia nuit opaque. Elles s'y dirigerent
C'était la lumière d'un octroi. Un em-
ployé parut aur le seuil du bureau à leur
passage. 11 les examina curieusement, de-
nanda sielles n'avaient rien à déclarer
et elles n'informèrent de quel côté se
trouvait Paris.

Klles y allaient...... Filles poursuivi-
rent Jeur chemin, et le jour comuençait
à s'eclaircir légèrement quand elles aper-
çurentles fortifications. Elles étaient à ja

je d'Auteuil. Mme Moeris, qui était
Parmienne n'était reconnue.
On rencontrait du monde maintenant,

Etoffes à Manteaux,

Lainages et Flanelles,

{deu Newvort, Boston, Pordaudt, !

STATION DU PALAIS

Arrive À Ste-Anne ;
0“bo am Cam

LO pm :
Spm . '

Départ de Nte-Anne. Arrive à Quebeo ©
5452 A Vo nm
Lam 1555p m
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TWEEDS pour Mabillements, Pantalons, Etc.

Grand Choix de Drap

PRIX DEL'ABONNEMENT
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ADITION QUERLDIANNE, (Bert compeis:

na
   

Les Agoan ts sons i +
ATARLES D'AVANCE =

pararsdmAine DOSSay,te
AVIS

Nes abonnés sont pride de nous adresser jess
fomises par mandais puste (muney-orders), drole
tes sur Québec, 0 billets
tresEEEee Cu billets do banque paf lez.
Nous ab Peusongpes nousnervir des tiSEvontarateBist:Datsbs valedtTesniodQue es t0-Uvle ue valsat yue

AUKESELL: La J. DEMERS & FRERR
L'Etaseuent, Québec

 

Notre Grand Choix en Pelleteries
De toutes sortes est maintenant exposé

CASQUES, MANCHONS, PELLERINES, BOAS, CAPOTS
N'oubliez pas que nous voulons s'en défaire le; ; q plus tot possible et pour cela nous y avons

fait subir une réduction proportionnée afin d'être certains de vendre à ceux qui se présenteront.

Nous devonsattirer tout spécialement votre attention qu'ayant fait une GRANDE REVUE
DU STOCK, nous pouvons assurer que tous les départements sont encore au complet, surtout
dans les différentes lignes propices pourcette saison. telles que :

pesant, dans tous les prix,

Etoffes a Robes.

Camisoles et Calecons

Persuadés qu'avec la réduction considérable qu'il y a sur tout le stock,le public de la
Ville et de la campagne, trouvera de grunds avantages en nous favorisant de leur visite

A. B. DUPUIS,
L. O. VILLENEUVE, axsmazx.

     

; CIE DE NAVIGATION

Richelieu et Ontario
TN T4TFAT Cris

2 Ini-xera Québec pour M»
texcopté Iefimanche; a tr
Batizcan, Tfois-Rivieres ct < vel,

LIGNE DU SAGUENAY

Le vapeur SAGUENAY, capitaine
: laissera le quui St-André à 7 hrs et ie quoi Nu
! poléon à 7.40 brures A. M., tous lea Mardi e:
, Vaydredi Four le Buis St-Paul. Ebotitemonts,
| Malbaie, Rivière-du-Joup., Tadoussac, L'Ante
Br-Jean, Brie des Ha ! Hu * et Chicoutimi
"Les billets et cabives pour Montreal se ven-
“dent wax bureaux de lu Compagnie, cunt Naps:
leon. et pour ls ligne du Saguenay. «ur
St-André, et aussi à l'agence de M.
Steckuig, en lave de l'Hôtel St-Louis.

JULIEN CHABO!
Gérant général,

  

  

 

COMPAGNIE

  

- arrêtant à

Barras,

L. H. MYRAND,
Agent.

LE FRANÇAISE

An HAVRE

Compagnie Generale Transatlantique
; lætnagnitiquesuaquedats decatte Hgac «
Yoriie poisr ie continent partiron. de la :ecog
B.42 than vecu numere dela rivière du Nord,
au pled de Motion street. comma suit:

| tinin 1892,

 

“LA LIGNE

br

, LA TOURAES E.Frangeul, Samedi, 29 Notobre, -
i a
LA §ANCONE, Santelli, Samedi, 5 Novemb.

aba AM
IA BRETAUNE, Collier. Samedi, 12 Novemb,

af oy,

LA BOURGOGNE, Collier, Samedi, 19 Novembh,
àc A. M.

FRIXY DU PASSAGE

; lérecinase (vin compris) 830 à $180.
Zenieciasse… - ‘an.. .

BiLotsaller et rotoar à prizrédaits

| Mutrepont de Ne +-York an Havre, 3240. En
; Hopontde NeYork à Parta, $27.50,4 voo ans
; n&gemont superieur comprenant vin, literie es
| ustensiles.

ent GonéraLA. FORGET
3, Bowling Greea, New-York

i R. 8, STOCKING, ugent pour Québes,

ques boutiques do marchands de vins
s'ouvraient.
On regardait curieusement lus deux fu-

gitives, et cette attention les génait, lus
effrayait. Flles nontaient le besoin de
s'enfermer au plus vite, de se cacher.
Ou ? Elles l'ignoraïent. Avec le jour,
leur mire singulière, teur délabremenst. at-
tiraient les regards davantage. Kilea
tremblaient de rencontrer un sergent de
ville eus les interrogerait, leur demande-
rait d’où elles venaient, les conduirait au

poste  peut-être-—Alors c'était fini. On
es reprendrait et on les enfermerait de
nouveau.
Toutes leurs peines, tous les dangers

courus auraient êté inutiles.
Pendant que les deux malheureuses

étaient dans cette anxiété, transies et
lacées, les dent claquant de terreur et de
mid, elles avisèrent, sur le seuil d'une
petite boutique de coiffeur dont les volets
venaient d'être ouverts, une femmeen |*
marmotte qui s'était mise wur aa porte |:
pour les regarder passer.

Cette ferame était toute jeune encore
assez julie, ayant des yeux d'une mingu-
here douceur,
fa physionomie reapirait la pitié.
Mme Moeris eut une inspiration. Elle

alla droit a elle.
- Voudriez-vous, madame, dit-elle

commencer la journée une bonne ac-
tion, sauver la vie à x malheureuses
qui vous en seront toujours reconnais-
santes |
Ia jeune femme regarda les deux

étrangères.
Mme Moeris faisait peur, avec ses

yeux effirayants, ses dents longues, sus
vêtements en désordre, sa faou plus jaune|
ot plus décharnés que jamam, mais Pau.
line était jeune, le, attendriseante
aves sa physionomie empreinte d'une des masséchers ou des jprdinierezQuel- orion et dune tristesse À ibles, et

: réa 118 224 JOUTS |

RE

Coin des vues St-Joseph ct de la Couronne
Le magasin se ferme tuus les jours « G heures, excepte |- samedi.

  

i392 — ARRANGEMENT D'HIVER — 1898

I FET AVRES LUNDI, le 17 OCTOBRE,1892,
4 ‘re driaus vite. ieront tous les jouts (Li-

Watches cveoples’ comme suit :

LES FHAINS QUITTERONT LÉVIs
Aocomienla an tour Rivière du Loup et

Agate lito, eae !
Expo = pyis <t-Jeun, Ralifax ot Sydney.. 14.40
Accemmadatis, pour Riviere du Loup. .. 17 00

LES TRAINS ARRIVERONT A LEVIS
Acvomwogdation de Rivière du Loup.. A
Expresé de St-Jçanu, Halifax et Sydney,

ALundiexcapté. | ps
Accoummodaubdr de CCémpbellton et Rivière

 

du Loup 13.00

 

   
! vis à 5.30heures, InisseraLetrætn arrivant à
Ris imanche eoir et non le Sa-u Loup le
aedi soir, ;

; Le char dortoir attaché au train express lais-
g sers Levis à 14 4 hre. el ira jusqu'à Halifax.

«es charsdes trains express sont éclairés

à

l'é-
lectricitéet chauffés wvec la vapeur de la logu-

i motive,
1, Vous les ‘ruine circulent d'après le temps ja
| Resteru Standard
L Ou se procurera des billets et des informations
“Apropos de la vie, des taux ce tret et des page
*agers, en g'ndrecsant à

I. R. McDONALD,

CrtTageD. POITINGER, rue SOUS.
Sunintendant en chet.

Bureau du chemin de ter,

 

Morcton. N. B., “1 octobre 1982
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lu femmne, qui allait rans doute répondre
par un refus, se sontit attirée rugigré elle
vers les deux malheureuses voyageuses,

Elle ouvrit sa porte,
- lurftrez, dit-elle. , vous allez vous re-

poser, vous réchaufler, et vous m'expli-
querez ce que je puis faire puur vous.

Eye alls à la cheminée, activa son feu,
qu'ellawvenait d'allumer et en approcha
deux chaises, qu'elle offrit à Pauline et a
,sa compagne. Son marive levait. .un tout
igune homme. 1l sortit. d'une alcôve en
get de tricot, les cheveux encore en dé-
éurdre, les yeux gros de sommeil, parut
stupéfait de voir chez lui ces” deux fem-
nes qui ressemblaient assez à l'image
qu'on se fait de sorcières , ayant couru le
sabbat toute Ja nuit, mais il ne demanda
à sa femme aucune explication et traver-
4a la pièce après avoir salué timidement
pour afler séhever d'ouvrir es boutique,

© £a femiti® avait- ouverte à moitié,
Le fou flambait,

* (À euivre

recitedGe
QW een

Revenu & In santéet à la force
William J. Witter, Fraui;in, Man. éarit sm

Ma sœur avait une santé très faille depuis eix
ou sept ens et elle se voyait mourir. J'eus adore
des Piluler du Dr Willistns, qu'elle sett, ob iis
l'ont complètement ramené à la santé. Je regne-
de ontte médecine comme sans égale.—Mêfez-
vous des imitations. En vente chez tous les mar-
chands et envoyées par la poste, à 500 la bette
ou six boîtes pour 82.50, en adressant à le Dr
Williams Med. Co., Brockviile, Out.

mney
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MERCRYOI, °6 OCTOBRE 1488

La question soelaire de Manitobe

Au sujet de la loi dos écoles de Mani-

toba, Is Miners d'avant-hier résume

comine suit l'idée exprimée au Mod par

M. Lariviers :
“Ki, apres une enquéte minulisuse

** que pourtuit faire Un comité mixte de

© la chambre, l'on vitenait In preuve

+ qu'une fausse interpretation avait éte

danse 4 l'acte constitutionnel et que
sé intention des legulateurs etat de

** maintenu à Manitoba les écoles séps-

** réès dans la confédération, nu serait -1l

* sage, dumande cucure M. Jarivicre.

‘de passer uri acte d'interpretation pour
‘fixer des teruies, qu: nous paraieunt

‘6 clairs nous, tnais semblent être aus- !

** ceptibles à d'autres, d'une interpreta

* tion étrangère à la lettre counue « l'us-

© pot de la consutution, ”

le Mail, dans sa peur de voir justice

rendue à lu minorité catholique du Mani-

tuba, repousse l'idée de M. Jarisiere, et

ne veut reooinaitre que le jugement du

Conseil Privé d'Angleterre.

Cette attitude du Mo.’ a an jaatum de

fenatisme bien accentue. wt lu finden

21 ectubre He s ant pas fait taute de le lui

dire dans un article tres ences.

M y a dansla proposition Lai ver an

Bisyen d'en arriver à une soles coi

table et pacifique de l'iusbrogie. te

Muil se Bentait tin peu de pattes ©|

et de cœur. uue parcelle dosprt de role

os

ut  
gulice et de justice, certes, al besten |
pss a 8e rendre à Une proposition ss |

raisonnable et qui s'appuie sur un noe |

dent qui remonte w 13720 alors queen?

révisa la constitution de Manitoba peur

mieux détiniles preuvoirs
de lieutenant gouverneur 4 0 re que

ct puashues

vince,

Le Muet consorts sont des étaule= de

ces gens qui, comme Dan Carsos eu bs

pagne, sous l'injustihahle prete u

rédité, sont prêts à mettre bear pays cfu

et à sang pour faire valor des
LIONS qui he reposent que sal

tion et un fanatisme aveugles.

H va falloir créer des hospiras pour

cerveaux brûlrs.

preteen

ule gli

—

Le transport des malles européennes

Le service d'hiver

Des artranzemert< viennent den Tes

entre les coupaztins de steutuer Alan e

Dominion relativement vu trnreqeat sies

malles x Flalitux peur la

saison dluver ct les steamers de ces deux

omapagnies feront des voyayes hobdom

daires alternatifs, et, apres avon holon
wé leur cargaison, se rendront au Pont-

long. Les stoamiers Pur on Menino

aerdinian, Nenmriders ct autres steanices

de la compagnie Allan seront employes
comme paquebots, ainsi que les steamers
de la ligne Dominion Lahredo

ver, Sarnia et Uregoi.

Le steamer Labrador qui parura de

Liverpool le 10 novembre prochain, sora
le premier paquebut qui doivers u Ha

lifax cet automne.
re tpnter.

Lincendie a Sainte-Anne

CHTO erAR

Flori.  
Nous croyons que fe village ole Sante Ï

Anne renaître de ses cendres aussi vote

que le village Nuint-Chartes. bos
priétaires des maisons mcendiées —ut Ou |
moyenne partie des gens a aise.

Neulemeut nous preudrousia hheite «de
leur conseiller en passant de ne par ou:

blier, dans la reconstruction de leurs
maisons, de profiter de l'occasion pour

élargir davantage la rue principale du
village, de rectitierl'alignement de la rue,
et, s’il est possible, de faire rebate burs

maisons dans un style pins nuslerne,
plus élégant. CA ne leur Ovûteta gnere

plus cher.
Qu’ils n'hésitent donc pu6 à oonsuiter

des architectes à ce sujet.
Le village de Saiute-Anve est un des

points de la proviner où, durant la belle
saison, les touristes et les pelerins affluent
le plus des quatre points cardinaux du

continent.

11 n'est donc pas indifférent que le vil-

Jage présente [aspect le plus élégaut
possible, et offre toutes les conditions de

confort désirahle.
re000rerate

Un embarras public

pis.

Vous est-il arrivé parfois de vous trou-
ver à passer le punt Dorchester, au iuv-
ment oùil s'ouvrait pour laisser passer un
bateau qui descendait ou moutait la ri-

vière À quelques arpenta /
Lursque le Lateau était pause, vous est-

À arcivé de voir ie pont rester ouvert, en
attendant qu'un ou deux autres bateaux,

à peine visibles dans le bas ou le haut de
la rivière, vinasent aussi à passer ?

Vous est-il arrivé d'être obligé d'at-
tendre ‘là, d'un côté où l'autre du pont,

pendant un quart d'heure, vingt minutes
vu une demi-houre ?

Voila cependant ce qui so pussait game-

di soir à 6 heures sur le pont Dorchester,

ct voilà ce qui arrive bien souvent à cette

saison de l'année.
Le public est obligé d'attendre le bon

vouleir des manœuvres. Le pont lui-
Tuétne, au lieu d'être un punt-lévis tour-

nant, est un pont à coulissos,et pour l'ou-
vrir et le fermer, il faut beaucoup de
temps. Les manœuvres commencent par
tu fermer un côté, puis ferment l'autre,
comme si l'upération ne pouvait pas se
faire d'un seul coup.

Mi la Commission des chemins à bar-
rières avait pu entendre le concert de ju-
runs ot malédictions a sen adresse samedi
acie, elle se norait certainement orue arri-
vée à son dernier jour ce que d'ailleurs
Je public souhaite depuis longtemps.

Nowun serions curieux de savoir ai len
vhglements de la Commission l'autarisont
à interrumpre le circulation publique
pendant plus de cinq minutes, ou sui

Cech d' Outre, cu

rt,

couvemr aux utawuvres qu'elle emploie.
La Commission, qui ost loin d’une cor-

poration populaire, voudra hier s'occuper

nails trop de retard dus plaintes que nous

fornulons au ten du public.
me"

“ FRENCH CHEESE ”

L'article suivant, que nous emprun”
tons a la Frese, do Montreal, vient pas
mal à l'appui de notre article : Justie et
pris autre chose, et démoutre que la
guerre anti-française s'attuque méme jus.
qu'aux produits de notre industrie :

LA MALLE DE LORETTE

Nous recovons la lettre auivaute :

+ Jeune-Loreue, 24 cutobre 1908.

Monsieur le rédactuar de l'£vénement,
Qué

Munsieur,
Dejuus le 10 ctobre, la malle pour

Lorette arrive le soir a uation,
transportée par le train du lac St-Jean,
partant de Québec à 4 bp. ns. Comment!
we fait-il que nous nu recovious pus lus |
journaux du jour et même suuvent do la !
verile /

Durant ce mis plein d'intérêt à tous
les points de vue, bous démrerions beau-
coup tucevair toux les soir les joureux   Voier l'article en queation :

En consultant les journaux spéciaux,
des deux continents, gui Koccopent des
marches au framage, On constate gue le

* French Cheese ou fromage français,
c'uat-a due fabrique duns la province de
Quebot est toujours coté au-dessous ses

 

du Jour mime.
Nous vous demandons, M. le rédac-

teur, d'obvier à cet etat de chosen ot de
faire en sorte que nous recevions us
journaux coque le printemps dernier,
c'ust-a-dire tous les jours. 

freaupages de l'ouest.
taLa Société d'Industrie laitière ”

duti nous venons de recevoir le divrente !
tapport, ne pouvait manquer de se preve- |
cupur de cette différence de prix ne cor-
cespondant nullement a des differences
de epruilite “.

Auasi nest-on nuflemaitt étonné de
coir-later que M. Aux, Dupuis» sant la
Socirté de cette afliire cn posaut les
questions auivintes :

Lau nulle est reçue assez tard au bureau
se poste pour quu le première édition
des journaux soit sortie de presse chaque
jour. .

Vous obligeriez beaucoup vos abonnés
de Lavatte en nant en considération
leur demandetrés juste.

{Signe) Tnaconorrx Bannrat,
Auth gk GIHOUX,

JH, Lanta,
Jos, D'cuusnear, 

'Xo Estab eonstate que l'initiative prue
par le febriants à Ontatio. en envoyant

Un agent acc des cchantitions de fre |
Wisge aix eXproilionr en A rgicterre, ait *
cad un resaitat fovorabie

V. Derait-co une des rasons pour les-
quelles le trotisge d'Ontarie obtient
ti prix plus ee que colis de Québec

10, Estee ie iroumge de Qnébee que
les Jutirtueus de Mogg, al cotent à bas

prox, sous te eat de Wench Cf A-toon

Evson de qualifier ainsi ie fromage de
notre poate de ty province Si notre fr
Hire GUVSUE pas celui de l'Ouest, 11 de-

AVE BH Pegi.Tit

~ votre f ;Sorte Bloggaest ani hote que
1 nom SFrone

ApphqUe a tepa. conquun, ést ne
sitecontre Balle lu Societé Lativre
est price de py “terA or,

les QUMGIBL question donna Heu a des
xp EI vtitrant be dessous de la
HARCTENCT qustques par certones fro-
savertes de 1 Chien\ Let st,
Mt President, remarquer lu
LUE Ce justiee de certains exporta
te ;
erspn marquent le bou frange com

un Vent d'Outiioo, et quahitient de
trotiage canadien French bes suauvies
produits de l'Ouest.

ANAcité eertaines expositions
+} ius of . < ;! Îrotuages ont remporte des pres
AT prix © établi be supetionite dunes
roue en sven Ope

te

lat

M, Bourbeau. Nous avons hare un
~vindieat, cugage in sp our pour visi
tet les fabriques faisait pirtie du syndi-
cat et enseigner aux fabricants is etd

lore per bode pry bien tousse Hace
constate qu ii y avait un gai Cannes

ent dans fe cours du da susous be fro

Wiecc a rie Douvé deite spe mente
et ade premier close Ecos vendu à un

prix plus eleve que cout des fabriques
Wappattenalt pes ut Vidi. Note

sytelicat avint adopte She mate patie
cultere que Pon <puiiquant sur Je. \uiteu

por distinquer le procsts de notre!

Lea mie Davis fina cnt lat
pa

aces tel

actrahider « Plsiears reprises den

Étaunper nshisé fus hoites.

M. 'Irché On vient de parler de svi-

Cuartes Paukau,

Et plusieurs autres abonnes. ”

Nous attirons l'attention du maitre de
poste sr cette plainte, et nous espérons
quil lui donnera sérieuse considéra-

tion,

Nous sotumes heureux de voir que l'on
ait cu le hon esprit di uotua écrire cette

lettre.
Notre journal est rezuhèrement mis

la poste à texups pour les maîles.
S'il y n retanl dans sa distmbution en

dehors du hi ville, © n'est pus notre

faute.

Nous prions donetous ceux de nos abon-

nes qui auraient à àe plainûre d'irrégulant-
tes et de retards dans la livraison de leur
journal, de nous le faire anveies de suite

eu nous faisant conuaitre leurs plaintes
parle menu détail.

—

Le Mariage par Annonces

UNE FACHEUSE SURPRISE

Un chroniqueur parisien, M. Paul Gi.
niety, qui vagabeide en ce moment vers
le Luxembourg, y à glané une auvedote

bien amusante,
Le heros de cette histoire, dout tout le

moude fait des gorges chaudes la has en
ce moment, est ün honorable archéologue

de Freves
Le dit archévlogue, Lien qu'ayant passé

et inème de pas mal d'aunecs, Ja cinguan-
taie, «t quoique pere de truis grandes Bl
les, à encore ie ccour tendre ct plein d'as-
pirations sentimentales I! n’y à pas long-
temps que, contrairement & tant d'autres

maris libérés, 11 savisa que le veuvsge

était décidément un facheux état. Nutru
savant aspirait à reprendre fem, II gar-
duit pour lui ses projets, lo cachuttier, et
11 t'avuit pas consu:te sus titles sur leur
desir du £e Voir tout it coup régentées par
une belle-mère ; peut-être eût-1l craint dicats : le principal metit de la création

de ces associations, de metire les

fabriques, les composant, nous le contrôle
d'un tuspecteur diplomé qui assure un
produit superieur et vu prix des plus
rétutunetateurs pour le. patrone. Comte

nous preténdons aveir le lat Le plus

nehe, nous Voulons aussique les produit-
soient les plus beaux.
M. Barteard— J'espere gota Pavey Te

metieur frouage sur le mauché anglais

© French clisese,

est

ser le

M Coapues fhen que nous ayons fa
bri-qué du bon fronugepar le passe, notre
neague de connnerce D'utant pas recon

vus produits CGaent Vendus vonnne
venant n Chtario, tandis que le moauvais
fratuaze de cde province etal quate
de * French cheese.”

Cette superchene sù nuisible aux fra-
magenes de In province de Quéhec et à
leurs produits ne pourrait être pratiquée
«1 Ia loi sur Fusarpation des marques de
de fabrique était aussi sévère nu Canada
qu'en Angleterre.

D'aprés la loi actuellemunt «n force au
Canada, il serait plus facile «du découvrir
In fraude et du ln faire prune par les tas
bunaux anglux que par les tribunaux ca
nadieus, Le fait de mettre ** French
cheese 7 sprun fromage qui n'arien de
francaix est consideré commo uu délit par
la lon anglaise, délit qui, outre la confia-

cation de produit. permet d'infliger unie
forte aanende ses auteurs,

Lorsque les Américsins ont vu grandir
l'exportation des lromages canadiens of
dinrmuer la tueur. ils out fait passcr une
certaine quantité de leurs exportations
par Montréal et les ont fait marquer «aus
notre port comue frnmaiges canadiens.
La fraude à été vite reconnue ut enrayée
dans une “certaine Hinnte grâce aux s°ri
tes dispositions de In lo: anglaise.
Nous prolitons de ces remarques pour

recomununder la lecture du tres intéres-
sant rapport de la Société d'industrie lni-
tiere a toutes les personnes qui s'occu-
pent & un titre quelconque de l'industrie
luitiere. c'est-à-dire de Ia production et
de la vente du beurre et du fromage et
de l'elevage des bestiaux.

11 renferme dos documents prucieux
tant sur la question agricole que sur la
question commerciale. À vuté des per-
foctionnements réalisées et à réaliser, des
appareils nouveaux, des études scientifi-
ques, on trouve des notions exactes et
indispensables sur les marchés étrangers,
les produits qu'ils sont susceptiblos de
nous demander, le mode d'emballage et
d'envui, les maisons de comuierce offrant
lus meilleurs garunties, etc, etc. En
somme, ce dixième rapport expose d'une
facon précise l'état de l'industrie laitière
dans notre province et le- fait avec une
clarté qui permet aux personnes les moins
inntiées de se rendre exactement compte
de l'impurtauce da cette industrie.

L'industrie laitière à entichi les dis-
tricts de la province de Quebec où elle à
été introduite, et Ia création de cette ri-

cheese est pour la plus gramde partie
Jeouvre de le ** Nociété d'industi ie Lai-

tière,” le résultat des travaux et deu au-

critices do ves membres. Lu Prroce ve
fait un devoir de lo censtater une fois de
plus. Lee0

Nouvelle cour des Forestiers

L'ordre den Formticrs Indépendants
vient de fonder. à Matane. une nou-
velle cour, dont l'organimtion est entid-
rement due à l'activité et à l'énergie du
Dr. À Bouillon, D. H. C. R.
Les «fficiers choisis pour cette our

sont : MM. L. H. Chouinard, C. D. 11. longtemps qu'il lui plait où que cela pout

C, R, H. Gagnon, C. R., Capt. L. ©.
Bouillon, F. woo ri

Attention

Le Monde annonce que des billets de
82 de la Puissance sont mis en ciroula-
tion par des Américains. On croitiis fa-
brique située à Buflalo.

4

quelque opposition de lear part.
Mute i “jui s'adresser pour trouver la

| compagne désirée ? Le cercle de aes con-
| taissances ue lui offrait asus doute aucun
sujet” à su Couvensnce. Notre savant
prit bravement te parts de fairs inserer
tne annonce dans los journaux, 11 a’en-

l fermu dans son cabiuet pour la rédiger a

| loisir. On le croyait, ce jour la, particu-
{lierement achartié sur vu grand ouvrage
l aurles ruines romaines, où il émettait des
| hypothèses nouvelles sur l'origine de la
y ‘Porte Noire. ” Point du tout, il révait
{au libellé de zun aunonce, qu'il voulait
|tentante et eugaguante à souluat.

Apres avoir raturé beaucoup, apres

avoir beaucoup réfléchi, 11 s'arrêta à une
meutivn dans ce genre .

T, N homme distingné. veuf. don: le cœur à de
L/  prodigieunes économies dde tendresse, et

que JON age Ur N’A point dépourvu de inoyen-
de plaire, jouissant d'uilieurs d'une siruntion
honorable, epouterait sans trop #e preoceuper
de ia fortune, demoiselle ayant des aptitudes «de
bonne ménugere, même ayant eu débuires.
Adresper photographie poste restante.

Cette rédaction satietit décidément le
professeur, qui, le lendemain, ne lut pas
sans émotion #4 prose à tant la ligne dans
les Jourwaux de la région et attendit dès
lors avec iinpatience ie résultat de l’in-
sertion,

Cliez lui, il était préoccupé et troublé,
sans qu'un pitt deviner lu cause de ce
trouble, que, cependant — chose curieuse

— paraissait avoir gagné toute la maison.
‘ui, pusitivement, où semblait vivre dans
la fièvre, dans cette demeure ni calme
d'habitude, On eüt dit que, par un phé-
nomène mystérieux, l'angoisse du père
eût gagné lea trois filles, ignorautes,
pourtant, de 8x démarclie.

L'archévlogue eut le courage d'attendre
huit jours, qui luc furent terriblement
longs ; inais ti ne voulait pas risquer d'é-
veiller inutilement la curiosité, en allant
demandér s'il n'y avait pas pour lui quel-
que lettre aux initiales convenues.
Le huitièmo juur, it n'y tint plus, et il

se présenta à le poste. Vous imagines si
le cœur lui battait tandis que l'employé
faisait ses recherches- Appelons-en, sur
ce puint, au témoignage de tuus ceux qui
ont réclamé une lettre à la poste restante
pour un motif de sentiments, tandis que
lepostior, goguenard, semble, en fouillant
dans un Css du missives, prolonger à plai-
air l'attente du patient ‘
Le savant ne devait pas, toutefois, s’en

aller brodouille. Onlui rewit trois enve-
loppes, qui toutes trois contenaient assu-
rément un portrait-carte.  L'inse: tion
avait porté ses fruits L'heureux hoinme
n'allait avoir que l'embarras du choix.

Ces épitres, qu'il imaginuit déja en-
flnmmnées et répondant au degué souhaité
à ses aspirations, il ue les voulut point
ouvrir séance tenante, de peur de trahir
sa juie devant les passante, Mais quelles
réflexions dorées il faisait en les tenant
dans sa main, pendant qu'il reyagnait
d'une traite son logis !

Enfin, il se trouva seul et, fébrilement,
il rompit len cachets, 11 avait euvert les
trois enveloppes à la fois pour que ln seu-
sation de plaisir fût plus oompiète,

Or, savez-vous cs qu'il y trouva Ÿ Des
lettres incancluscentes et ia photographie
de sen trois filles, qui, chaaune de son oÔ-
té, avaient eu, enlisant l'annonce, russi-
tot la même idéo et s'étaient empreseées
de se proposer à l'inconnu ai bien décidé
à prendre femme. … Tableau et scène de
famille !
Le pauvre archéologue aura beaucoup

de peine à se remettre de cer fAchous iu-
cident | eet—

Samedi. lo 22, MM. H et O. Gagnon
offriront en vente un lot considérable,
environ 300 dousaines de chapeaux de
foutre pour dames et enfants, venant di-
rectement d'une grande maison de To-
routa, dans les formes les plus nouvelles,
dont la valeur réelle sat de $1 ot $1.85
pour 29 cts seulement, ches H. et OQ. Ga-

, 183 rue Saint-Joseph, vis-a-vis

a

L'EVENEMENT-—MERC
J

ASSISESCRIMINELLES
Terre d'uctabre,Hiéne audience

Fin du procès Morrissetto

LES PLAIDOIERIES

L'acensé acquitté

le proces Murrissette s'est terminé

Lier matin, comme Lieux l'avois dit. Dens

Vagréa-midi, ont eu hou los daidoyers do

M. Greenshields, Dunbar. Languedoc et

le «ixcours du jure 1. audience s'ust ter-

{ininée à 6 h, 30, AI. Gireoushields à parié
une houre et quast, MM. Dunbat et Lan-

guedue une deuheure chacun et Son

Honneur le juge Blanchet une heure
dans chaque Isngue. .

A 6h. 30, #1 fut proposé d'ajourner la
Cour jusqu'à ce matin.
M Lemieux TM acrut bien desirable

d'ajourner jusqu'a 5 hetires ve mor ai

votre Honucur ny vont pas d fneonvé-

ning,
Son Honneurle juge Jo suis parfaite-

mont dispose a vous accorder cola, si les
jurés kecroient eu état de pouvoir rendie
uit verdict duns le cots de Lu soiree.

Tas juts déelarent quits le pourront
et ls Cour s'ajonrne à 4 heures,

(horde ue

Dés 7 heures, unfoule énorme encom-
brait Ja salle d audiences ot dmlus cou-

loivs de 1s Cour. Los approaches du Pa.
lais de Justice regorzcaient de enrieux
qui attendaient avec npatience,
A 9h, M0 les petits jurés catrent eu

Cour.
“Avez-vous quelque chose à rapporterŸ
demande le gretier. Le prisonnier à la

havre, Alfred Morriasette, est-il coupable
ou non-coupable

NON COUPABLE

répondent d'une seul voix lea qures fran:
aus,

rt ani)

“NOT GUILTY

disent lus jurés anuluis.

Leu cpplaudussenients + latent alors

dans Ia salle.
Le juge cut de bn pennea abtenirle sie

lence, tautl'agitation etait grande.

M. Lemieux — Tonton remerciant le
jury, je prie Votre Honneur d'ubuysrle
prisonnier.

Sox Hoynevu 1 +5 Le jury n'a
pas besvin d'étre rae
Le prisonnier et aiors venison lis

borte.
La Cour majifurne à cé matin.
À la porte du Palais, lu foule poussa

trois hourras pour MM. Lernieux, Green-
shiekis et Olivier, les avocats de Mor-

rissette, et reconduisi co dusiier jusque
chez tui ou i uit an disvours,
Ce uutin, comtoetcers le grand provès,

evini de Thon Mo Meee

 

Nous sommes ua

tration était pour 1:

IL JETTE SES BEQUILLES
Le Récit d’un Evenement remarquable

gue cette demons:

nics inopportune,

 

VERSION DE M. MCNEE

Poudant hwit ais. j'a scuffret de fsiblenae
dans mer jarabes 3 lu <u- d'une rupture. Les
wédecins m'unt gare as 15 pendant cine moi-,
essayant, inais en. 1.me guérir, llaont
cs£ayé toutes sorte: Je remeded, unguents, pi-

lules, remèdes putvii-. < ins résultat satiofui-
sant. En 18x32, je oo oc tant qu'il me fallut
m'asseuir eur Une ©. -+ @R Ine laissant ach
predappusé sur Une cire.

J'ai étéquatre nu «fens cette postion, J»
ne pouvais mMeitre 21. ) vi parterre sans cprou-

verties douleurs sieur bles, J'étais Maigre

comsine UD sucette. JL 15 pendu en pesanteur
70 livres en 4 mois. Mo» ainir ma conseillaient
d'aller a | hôpital. + voulut pas taut je

craignais qu'on allait Le couper la intabe, Le

docteur voulait mer, munis j'etais trop

{athis pour supporter cation, Une vieille

dase me dt gue mee ui -e -—mpdiquait d'un
 érysipete Llane qui sers 1 utable, Je n'avais

alors jamais entends jailer da BURDOCK

BLOOD BITCLRS. mes re lus qu'un ninistre,
le Riv. M. Stout, av. it vt eueri des nhsès dont

x wouffrait, par l'usage on BB. Booapres Via.
fuceùs des médecins, d'u1s 2 uru l'idée d'essayer
ce remude. Je lavai ma ane avec lo Litters”
et je me conf:rinai à ja duetion mentionnée.

Apres en avoir employ © uke bow'eills, ie pus

warchar sur mes béquilira of apres en avoir em

ploy é truir, je etai mes héquilles luin de moi et

je pus aller travaitler dons tuum champ. Ala fin
de ia ~ixigwe Lhouteille ne. jambe était romplè-
tamont gaérie. Ty a nent ans de cela et depuis

je ne me suis jamais aperçu de won mal et je
puis marcher cing mille: pur jour zans me fati-

guer et Cela grice au BOL. 1, qui a cortaine-

ment sauvé ma jambe #1! ne m'a pas sauvéd ja

vie. Je le revotumande furtement à tous ceux

qui souffrent. l'ssayes le B. D. BL. et il vous gué-
rirn comme il n'a guess.

Bien à vous,

 

Wu. McNEFE,
Xi-Ives, P. 0, Ont.

M. F. ©, Bandorznn, pharmacien de Ste-Marie,
Ont. certifie la véracité du remarquable rapport
fait pur M. MeNoe et ajuute que plusienrs au.
tres guécisons importantes out ele ohtenues dune
ce district par oc remade qui est sans rival pour
Uimparete du sang, dyspensie, naladia hilieuse,
coustipation, maladie du tuin et des intestins

RIZ!
Mount Royal Milling & Mfg Co

MARQUES DE COMMERCE

“Carolina Head,"
‘‘lirporial Patna”

“Crystal Japan’!

“Burmah Choice
Riz “ag

AUSSI RIZ ‘‘sSAQO*

ROSS, HALL & CIE
ABXMIETN

MONTREA
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Nos importations pour les saisons
d'automne et d'hiversont plus consi-

i dérables qu’elles ne l’ont jamais été
; pur les années passées. Notre chargé
d’affaires, grâce au bon marché qu’il
a obtenu en Angleterre, eu France et
ailleurs, lors de son dernier voyage.
a dépassé de beaucoup la quantité
d’achats qu’il devait faire. Nos mar-
chandises sont déjà,en grande partie,
reçues et installées dans nos maga-
vins ; mais la variété de toutes ces
nouveautés est si étendue qu’il nous
est impossible d'eu taire l’énuméra-
tion dans les colonnes d'un journal.

MODES et MANTEAU X.— Dans
les départements des modes et
des manteutx, nuus avous ajouté,
À notre personnel déjà nombreux,
deux wodistes étrangères, uue

dans chaque département, d’une
compétence et d’une habileté re-
connues e€t possédant toutes les
connaissances voulues pour su-
tisfaire les goûts les plus délicate.
Nos manteaux importés sont
d’une beauté remarquable et atti-
rent les regards par leur qualité
et leur fini.

DEPARTEMENT DES TAIL.
LEURS.Le département des
tailleurs prend de la vogue de
jour en jour, et l'augmentation

des transactions que nous y cons-
tatons est une preuve évidente
que la onupe, la confection et la
qualité sont des plus soignées et
méritent les plus grands éloges.
I ne faut pas oublier, non plus,
que toute comuxnde est garantie,
Cette condition est touto à l’avan-
tage de l'acheteur, qui est tou-
jours certain d’être bien servi.

TAPIS ET PRELANTS.—Nous
Attirons aussi l’attention du pu.
blic sur la qualité et la nombreu-
se variété de nos tapis et de nos

prélarts, dont les patrons sont les
plus nouveaux.

En g(néral, tous nos départements
sont assortis de munière à rencontrer

toutes les demandes et Loutes les

exigences de la clientèle.

NOS FOURRURES
Nous avons comblé une grando

laeunu à Québec en faisant l'acquisi-

tion de l’ancienne manufacture de
laine située à la Pointe-au-Lièvre, et
en la convertissant en une mégisserie
ou fabrique pour la préparation des
peaux. Quoique n'étant en opération
que depuis quelques mois, cette in-
dustrie,dirigée par un homme de l’art
que nous avons fait venir de l’Alle-
magne, à déjà obtenu le plus beau
succès el à même dépassé nos espé-
rances. Nous n’avons plus rien à
envier à l'étranger, et nous nous en
passerons À l'avenir pour ce travail

délicat.
L'avantage de préparer nous-

mêmes nos peaux nous à mis en état
d'augmenter considérablement notre
assortiment de fourrures de toutes
sortes. On pourra remarquerfacile-
ment, #n même temps, qu'il y a une
grande différence entre le fini des
pelleteries qui sortent de notre mé-
gisserie et celui des fourrures que
nous importions les années précé-
dentes, Un simple coup d’œil jeté

dans notre département de fourrures
suffit pour convaincre l’acheteur
qu’elles possèdent aujourd'hui un Jus-
tre qu’elles n’avaient pas auparavant
et qu’elles sont préparées avec art et
avec un goût qui excite la plus vive
admiration.

Z. PAQUET.

Remarques
IMPORTANTES

-Y A GRANDE FOULE DACURTEURS DE
/ tous les fauboures de la ville et de la cam-

pagacqui, depuis queique temps re pressent à
nus comptoirs pour profiter des grandsavantages
que nonur offrons sur les marchandizez peauntes
et assorties en prévision de la raison froide qui
approche, apprendront avec ua vif plaisir que

LUNDI, LE 10 OCTOBRE
La balance de nos marchandises seront enfla
installées et prêtes à être (fortes sans nacuns
réserve. Non prix verunt marques en chiffres,
Le inagasin est encombré et il nous faut de

toute nécessité vendre ce surplus de srock qui
est de plusieurs imilliers de pinstres et re eom-
pare de

Serge à Habillements, Twecés à Panta-
lons et à Pardessus, Drap de coaster,

Imitation de loutre, Etoffes à Man-
tenux, Etoffes à Robes,

Couvertes de Laine, Camiseles et Cale
çons, Lainagen et Finnelles. Fianei-
letten, Piades, ete.

M" Afin que les pratiques ne ronffre aneun
retard dans le service nous avons augmenté

le nombre de nos employés.

VILLENEUVE & FRERE
768

. Rue St-Valier, St-Sauveur
16 septembre 1902,

 

 

 

Vente a Bon Marche
—Eee

COUCHETTES EN FER
Joncn en ra moment un stock considérable

9, de Unuchettes en Fer Cuivre ur
by eeeeteAUNR REDUÉTION

C'est une vente véritable, ayant

 

Dernieres Nouveau
tofles à Robes, Draps à Castumes,Draps à Man

N GRAND ASFORTIMENT DE FOURNIEUI de Foutre garnis otREN DY MAISONS TELLES QUETapis, Nappes, Prélarts, Rideaux ct Pôles
TELEFHONF 165

Tapis,
Prelarts,
Rideaux.

TA PIS... Vu l'auguieutation  eontinuclle
des affaires dune ce département, nous

avons depuis quelques annéer.cuneidérablement
nIout» à nutre stvek de TAPIS,uui et aujuur-
d'hui ut cles mieux asgurtix du l'ominson.
L'avantage aue nou« avons Jd'agheler direote-

ment des principale NAnGIMCLUMI®rs, VOUS Pers
wet d'ofine ans achetears lee derniers dessins
et le- ccluris les plus nouveaux,

Tapis Wilton, Tapis Axminster.

Tapis Bruxuiles de Mendersen, spécialité.

Tapis Tapisseria de Crosley.

Tapis Tapisseris d'autres manufaotu.
Tiers, vendus à Sots in verge et plus.

 

 

PRETLARTS

I* est reconnu que nous garduns les meillears
lrelartxs Angluis et hous uvons Loujonrs es

magasie Ut ires grand choix de patrons de dif-
ferentes qualités,

 

RIDBEAU0E

| Assures vo

Fr. SIMARD
Osnp,.

us eontre le Pen ave

| CONPAGSIE D'ASSURANCE

PHŒNIX
DE HARTFORD

J
Tang

Capital en Argent, | tuDepôt au CUouvernement du CangguThyiheArtitpour pertes*> par it A
Recluiuutions pavees ratdas “Er
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| SUCCURSALE bt (oxy,
Larean Principal : MONTREAL,

GERALD E Ha;hans Uivk

de G. TESSIER, Avent specie;
ELIE NOEL, Arent spécial our Ma
Brovar ve Joye: 63, rue My.
Bumrac pi Noix tPierre.yBéa.rue da Rel...

21 Juin— 19LFEPHOA)

 

"YNE VISITE à ce départerment est nécetsaire ‘
pour avoir une iride de la graude vaciéte

de notre Rasurtiment de rideuux :

Rideaux an Chenille ot en Tapisaerie.

Riches Rideaux de soie.

Rideaux cn Point de Fil bdrodés au
tambour

Nouveaux Transparents brodés sur toile

ecrue, etc.

Glover, Fry & Cie
 

 

BEHAN BROS,

Importations
D'AUTOMNEet D'HIVER

l'ustumes en tweed pour dames,
Costirmes et poils de chumenn,
i.tufies à Ko en Nerges, cheviat,

epinglines, cételés, cachemires,
ete, ete,

Ftoffes à Koles noires de toutes aurtes
Draps pour Manteaux, Uisteps, ete.
Ipétntion du loutre, d'ustrakan, ete,
Vêtements de rdex«wus pone hommes,
tewimus ¢f enfunts, de tous les genres
et de toutes le: grandeurs,
Uu iminense axsortiment de converte«

«tdefunciles.marqués à is muitié
de leur valeurs

 

Xonvelles Marchandises dams fons
les bepartements

 

  
 

Automne
— AB:—

 

Nouvelles Marchandises !

Nouvelles Marebandises !

 

Nouvelles marchandises pour habits.
Cravenette

Cashemires,
Drags à Manteaux.

. labits en trioots
Marchandises en Plutnos et en Peluche,

L Nouveaux twoeds et Serges,
Napoiuths, Meitone, Castor, Ete, Ete.

Last but not the tomst, an lot de vestes pour
nutoinne at hiver, pour James, venait juste-
ment d'arriver.
Vene- à bonue heare et faites votre choix.

Généreux &Lachance
BLOCK HETHRINGTON)

No 838, RUE ST-JEAN
20 septembre i805

 

 

Que sont les Gouttes Royales
de J. E. P. Racicot ?
 

Bien peu de pursonnes
ce que peuvent produire les
Gouttes Rovaiesde J. B. P.
incicot, Mais nu cxs qu'il y
en aurait quelques-uns qui
ne seraient pas encore au
fait de ce fameux remède,
nous leur dirons que ce re-
mère est Un composé pure
ment végétal et qui guérit
infailliblemeant ja dyspensie
même los rue répntés incu-
rubles. C'est un remède dé-
licieux à preodre et qui ne

9 manque jamsis son effet.
C'est aussi un remède qua
Von peut employer pour
toutes les douleurs gé-
néral, et qui pris au début
d'une maladie peut exemp-

ter bien des souffrances et ne pus exposer le
malade à perdre son temps ot son argent. On
devrait toujours en _avoir à la maison pour s'en
servir AU oin. Pour vousle procurer, n’on-
bliez pas de vons adrester à l'Enseigne du GROS
SAUVAGE c’est-à-dire ches

J. M. PP. RAOIOOT

No 25, rue St-Toseph, Québec
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SecondeEdition
GRAND EMOI À MONTREAL
Leu protestations du Mévd

Père Gaffre

Tune scèue au Palais deJustice

Echos do Vincident

  

&

Coups de poing

Ce qu'en diseut lu “Presse” et
le ‘ Monde”

Vers trom heures lundi après-midi, les
burcaux du greffe de la Cour Nupérieure
out été lo théâtre d'un événement à seu-
tation. L'auteur de cut esclandre est
le Revérend Pere Gaffre, dominicain,
l'éloqueut prédicuteur du dernier ca-
rému.
Le Révéreud l’ère Gare arrivait

au palais de justice d'un pas rapide
Qui trahiesalt une certaine excitation ner-
veuse. 11 monte par l'ascenseur et de-
wade à uno des personnes qui cireu-
laient dans le couloir do lui indiquer le
greffe de le Cour Supérieure et l'endroit
où travaille M, Bédard, un des employés
de cr département.

L'instaut d'après, le Père Gaffre ren-
trait duns le greffe avec son guide, ct,
velui-ci le présentait à un dos employés
du greffe, à qui le Révd Père à demandé
de vouloir divo à M. Bédard qu'il désirait
lui parler.
M. Uédard ne présente en dedans du

comptoir. ‘de nuis ie Pere Gaffre,” lui

dit le Révd Père. Je voudrais causer
avec vous privément.
M, Bédard conduit alors gun intetlo-

cuteurà la table placée au centre de lu
grande salle commune du gretle ot lui
vtire un siège. Le Pers dépose sa coiffure
et kon mantoau sur la table, et demande
à M. Lamuthe, un autre employé du
grufle,de prendre place à coté de lui et de
M. Bédard.
Cent alors qu’un dialogue très animé

s'engage entre M. Bédard et le Père
Gafire. Co dernier domande au fonction-
naire civil raison de certaines calomnies
répandues sur son compteet, répétées pur
lui duns les burexvs du greffe.

La révérend Pero demiaude ane plane
et du papier © on s'empresse de le satis-
faire. M antime alors à M. Bédard l'or-
dre de lui dicter les propos injurieux
qu'il a tenus sur son compte. La scene
deviont piquante pour les vingt-cin em-
ployés qui eu sont tétaoins et qui n'en
perdent rien ; car le reverend Pere parle
à haute voix, avec beaucoup d animation,

Tout tremblant, M. Bedard commence
à dicter le texte ménie de ce qu'il set
permis de dire sous ferme du badinage.
C'est son coufrere de burexr, M. Lano-
the, qui est témoin ; Cest, lui, dit-on,

qui a répété ces propos à certaines per-
sonnes de ses parents, qui habitent Je
conté de Soulanges vt ees par Pentre
mise de cos personnes gue le chose eat
Vente aux oreilles du pére Gaffre. Lur-
wéme, 11 avait our proférer ces calomnies
par we personnes dont il ne veut peunt

direle nom, où dont Te nom lui échieppu,
contreil le prétend.

M, Bed ayant dietd au Pere Doni-
neatve quil avait entendu dire au sujet

de son réjuut prétendu daus une fanuile
dela campagne, le père se me en trun
do lire ce quil a dent. Eutin, il déclare
qu'ilne saurait déchiffrer le langave de
som paerlocuteur of lui demande d'é
ecrire lui-même sa déclaration, ce que M.
Bedard commence a faire.
Pendant que M. Bédard éerit sa decla-

ration, lo Tore Gaffre s'éerio qu'il est
Luvieux de protester publiquement con-
tre les caloummateurs et les denigreurs
Ge prêtres, etai njoute -

= Mod, je ue suis pas pete de be pate
de Tanté Colin, ni des autres sulpiciens,

pour tue Lusser depouilier de ua reputa-
Uoni SATs protester.

Puis le réverend Prove pale des fae
meuses lettres et il semble dire que daus
Ult IOS ON aUrä reussi à prouver qu'ebles
sout fausses,

A+. moinent la seede était devenue <
bruyante, ont dit hier rain lesenplopes
du creffe à notre reporter. que Mo Ker
mich est sorti de l'enceinte où travaillent
les en qloyes et Nest approché de Ia ta
biv, outil «prie le Pere Gaîire de passer
dans de bureau particulier du protone-
taire, avec M Lamothe or ML Bédand,

Li sitorrampent hos renscignements
Ve noite reporter, Ouest gree boat de

victaninutes ait une det eure gue le
Père et les deux cinplores sont sors da

bureau de M. Ture ct Us paraissent

caltnes tous les tros : le Pete n donne la
taaun à M. Bedaiud, En salué les autres
employés etol s'est retire, apres avoir pris
son manteauet sa coîlure restés sur ba
table de la grande sali
Mais ce n'etait que le

lu piécu. Le rideau u x
lever de nouveau,
A peine le Père Guffre était-il sorts,

que M. Hédard, faisant wu bond rapide, a
empoigné son confrere Lamothe a du

gorge ct s'est mis en tain de lui faire
expler son indiscrétion lif! Paf ‘Pouf!
Les coups de poing pleuvaient cru.

La gorge étreinto par une des mains de
son adversaire, Lamothe sutlequait lors:
que Desmarais, un autre employé du
greffe, ost parvenu à séparer les deux
duellistes. L'oxcitation était à son comble
dans tout le palais de justice, où le bruit
de l'altercetion n'avut pis Ladé À se
repandre.

Aujourd'hui on ne pale dans les bu-
veaux de Thémis que de ect incident a
sensation.

Le révérend Père Gaffre est parti pour
Saiut-blyacinthe lundi soir. —{ Le Presse.)

premier acte de
pas tarde 4 se

De sen côté le Monde donne les ren-
wignements supplémentaires suivants :

Un de ces deux employés est le frère
d'une damno (rés en vue ot qui aocevait
assez 4ssiduement lu l'ere Gare

Cette dune ayant su par son frère que
le nom du Pere Gaffre était impliqué
dana cette malhaureuse affaire Guyot, ré-
solut de prier la I’. Gafirede ne plus se
présenter chez elle aussi souvent, car celn
poutrait pent-être occasionner des remar-
ques malveillantes.
Ces rumeurs au sujet du eve Gaffeu,

woviennent surtout du fait que chaque
fois que Vabbé Guyot se rendait auprès
de madame X. .. il donnait pottr excuso

qu'il allais voir suit le père G ou
quelques autres Révérends Pères dont
leu noms ont été inêlés Inen à tort à ce-
malheureuse affaire.

2eme

POUR RIRE

— Enseignez-nusi donc, disait un pravre
dinbilo à Rivarol, le chemin qu'il faut
suivre pour arriver À la fortane:

Rien de plus facile, répliqua Riva-
tal, prenc à droite, prenez à gauche, pre-
nes de tous les côtés... voila tout,

+

Un avocat du Bugey, était un jour
venu voir Voltaire, r'écria en entrant :

—le viens naluer La lumiere du monde.
Voltaire se mit à crier aussitôt:
—Madame Denis, apportez les mou-

 

 1.°H, POULIOT, procu-
A sopte=n-0 chetten |

L'EVENEMENT-—MERCREDI, 26 OCTOBRE 1892

La politique Italienne

Manifeste électoral da mar.
quis de Rudius

À l’occasion dos élections du 6
nevembre

Rome, 26.—Le marquis de Rudiui, an-
cieu premier ministre, vieut de lancer
noi: manifeste électoral, les élections de-
vant avoir lieu le & novembre prochain,
Il déclare tout d’abord que, tandis quil
était au pouvair, il s’est efforcé d'amelin-
rer les relations entre l'Italie «t lu Russie
et de dissiper les méfiances de la France
à l'égard de l'Italie. En attendant une
plus complete entente, dit-il, ii était

même prêt à accorder à la France le tarif
conventionnel en échange de uen tarif
minimum, bien que ln France ent ét
plus favoritée que l'Italie jar suite du
cet arrangement.

L’ex-promive ministre dénonce ensuite
In reconstitution des anciens partis poli-
tiques en Italie sur la base des vieilles
haines historiques. L'état peu satisfai-
sant de la politique intérieure actuolle,
dit-il, ost due à l'absence de grandes
“questions, et en mde temps u l'absten-
tion d'une partie des électeurs qui reiu-
sent de voter pour des raisons d'inde
religieux. De la sorte, le parlement cat
divisé en uu grand nombre de partis a
parés sur des questions d'intérêt secon-
daire. ’
M. de Rudini conclut en déclarant qu'il

eat impossible pour le cabinet de donner
satisfaction à tout le monde. Quant à
lui, 11 continuera d'agir selon sa cons
Ciuticé, saus 86 prévecuper autrement
de l’approlation ou de In désapprobation
des 1uinistres où de ses propres partisans.

—__

La nouvelle loi militaire en Alle-
magne

L'armée allemande en lemps

de paix

son cffectifen tempsde guerre

Berlin, 25.—On vient de publier ds
détails vtticiels concernant le none.

temps de paix, depuis le ter octobre 18955,
est fixé à 492,068 homme, Le servie - de

l'infanterie est généralement rétiut à
deux ns. L'adoption de cettesn oes
necessaire, parce que l’ancienne pri pu
dérance viuilituire de PAllemacne n.+
plus.

L'effectif de la France vn temps de
querre est évalué à 4,053,000 humines, «*

celui de In Russie, a 4,550,000).
Lorsquela révrganisation de l'arme

allemande, d'après lo nouveau hill, saa
un fuit accompli, les forces tmilitures ne
l'Allemagne seront de 4,40008H) hu.
nies,

Un prétend que la France np
utugnmenter son effectif.

Le nouveau bill donne sory auton x
uulitaires les pouvoirs de garder hes-l
dats sous les armes jusqu'à ve qu'ils arent
vourplété leurs trois aunées de serv
Mius ces pouvairs ne seront appliques
qu'en pruition de certaines off nscs.

Lo bill pourvoit à une augmentation
de 2,145 officiers licenciés, 72.075 sobin a
et 6,150 chevaux.
pe

Les passagers du

tisian *>

pres

Corin.

fe propasent de pourauivre fa compas

gnie

Montréal, 26.—-Quelques ui des prus-
sagers du stemmer Corénthoern, de la conu-

paunie du Richelieu, qui a &  imcenie
dans les circonstances que l'E sus, se
proposent du poursuivre Li € inpaztie
peur se fure rembourser la valeur di hae
gage qu'ils ont perdu pendant licendi-
La première action a été intentee pal
matins veuve Thomas Fureo ti, de
New-York, qui poursuit pour =I,
(Quelques Autres passagers se pron son

d'un faire autant.
erere

Entre Québec et Montréal

 

Inspection du chenri den navires

Montréal, 26—M. Ls. Coste, wren vw
en chef du départerment des Travanx Fu
blies, etait arrivé en cette ville ter 1
est. rejurtt dans d'après-midi à bead
remorqueur John Pratt pour le Can «1.
Roche. 1 est acomapauné de M. fiv
den, surintendant des travaux de draons
vt de ML Cowie, Fun des ingéraecs a

departement,
fi but de ce voyage cst de fare |

potion du chenal des navires
Montreal jusqu'à Québec.et spéciale cui
des courbes de Varennes, dans le !« +
Pierre. Ll sera aussi fait une muspertion
minutiense du chenal vis-à-vis fe Cap +
In Roche où le Rteainer State or oo.
à fait naufrage il y « quelque terip-

M. Coste sera do retour iei same=
fers alors connaître le résultat «de son
travail.

—-—_—00me

i.e nouveau général de la

Trappe

Son élection A Rome

Rowe, 26.—Les soixante-dix délégués
de toutes los maisons des trappistes ré-
pandues dans l'univers, réunis en chajn-
tre en cette ville, viennent de faire l'élec-
tion d'un nouveau général de leur ordre,
C'est le Révérendissime Dom Marie-Né-
bastion, abbé de Sept-Fonds, diocèse de

Moulins, France, qui a été choisi par les
capitulants comme supérieur général de
l'ordre réuni. :

On va maintenant s'accupyr de la ré
duction d'une règle uniforme pour toux
les monastères,

Lu nouvel abbé général de la Trappe
est né à Lille et a fait partio des zouaves
pontificaux avec lu grade de capitaine.

 

o….

TERRIBLE ACCIDENT
—

Un pont s’écronle

Six hommes tués et aix blessén

Spokane, Wash, 28. Un grave acci-
dent est arrivé sur le ligne de construc
tion du chemin du fer Great Northern,
occasionnant la mort de sept hommes.
Cing hommes, un vutre, ont. été blessés

mortellemont et six autres sérieusement
Ce sont tous dus cuvriers à l'exception
d'un nome Léonard, conductenr.

Untrain chargé de rails passait aur
un pont où travaillaient des ouvriers,
luenque ce pont s'ent éernulé. Te train est
tombé dans la rivière  Wenatches, d une
hauteur de anizante pieds, entrainant
avec lui les ouvriers.

 

Montréal, Novembre 1891.—le nonf-
frais beaucoup dopais trois mois d'ane
toux opiuiâtre, accompagnée de picote
ments dans la gorge, de trenspirations la
nuit et d'un ailaiblissement général qui
tue faisait craindre la consomption de la
ure. Je suis inaintenant parfaitement
ion et je dois mia guérison au Sirop de
Tévébenthine du Dr Lavislette. Je n'en ni
pris que pate petits flacons do 20 cents
chaque. Faux Kavvaogat, Entrepre- 

wed
bull militaire, en Allemagne. L'effcetif cn |

RTI

Dane femur de BoMynsinihe

Madame Blanchette, époiso de M. J.
B. Blanchette, avocat de St Hyactuthe,
u échappé bicu exuruerdinsirement a la
mort, sicrvredi mener, Klle était à se pre-
menor cn chalyupe sar la riviers Yana,
ka, tout pres de la chaussée quia, on Jo
Wait, Une Jouzsine do pieds de hauteur.
La chaloupe dimgée par le courant qui
est nssez fort à cet endroit, fut poussée
sur le bord deia chaussée et vint s'é-
chouer aur les latines de fer qui servent
de digue.
En voulant éloigner Fembareation de

cetendroit dangereux, Madame Bla
chette perdit l'équilibre et fit de son poids
vhavirer lu chaloupe. Elle fut précipiiée
dans la digue, eutruinant l'embarcations
dqtemba sur ello. Frant parvenne à eu
débartuxser de ce lourd fardeau, etle x'as-

sit sur une des nombrouses roches qui se
trouvent au pied de la digue. C'est le
qu'en Is treuvs quand on vint, attiré pat
ses cris, lui portel secours.

- .…

La consomption

Voici le froid d'automne vonu et avec
lui les Thumes, Catarrhes, Hronchites et
l'Asthime ; ces maladies négligées deviens
nent Lientôt chroniques, amènent l'épui-
sement, et sont souvent hélus ! suivies
de la cansomption pulmonaire ase ses
crachements de say, ses transpirations
nocturnes, ete.

Nous offrons aujourd'hui à cette clusse
de inalades une nouvelle préparation qui
renferme tous les médicaments capables
de combuttre les didéronts symptomes de
eus inaludieos.
To Vinülu créonote de Hétre pure,

combinée à la Gentians et à la Noix Vo-
mique, tomque général, qui fera dispa-
raitre toutes ces ntfections qui assez aou-
vent devientient graves.

En vente dans toutes les pharmacies.
Dépôt général : JB. Morin «& Cie, phar
naciens-chimistes, 161, roe Saint-Roch,
Québec, porte voisine de chez Z. Paquet.
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Norway Pine
Syrup.

Rich in the lung-healing virtues of the Pine
comiuned with the soothing and expectorant
properties ofother pectoral herbs and barks.

A PERFECT CURE FOR

COUGHS AND COLDS
$Hoarseness, Arthma, Bronchitis, Sore Throat
Croup and ll THROAT, BRONCHIAL and
LUNG DISEASES. Obstiaate coughs whol,
resist other remedies yield promptly to this
pleaxant piny syrup.

FRICE 25C, AND BOC. PER BOTTLE.
BOLD Wr 6.1 PRUCSOIGYS.
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Notre Assortiment dans les

HAUSSURES
D'AUTOMNE

Est au grand complet

 

 

 

Aupublic de se hâter de profiter
de la grande réduction que

je fais pour réduire le
surplus de mon stock

avant l'hiver

20 Profitez-en car c'est un avantage
exceptionnel.

J.H.Begin
121, RUE ST-JOSEPH

14 octobre 18v2 —1:51.

 

  
 

Depôt generni :
PARIS

29, Fovteurg Montmanten, 81  
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* Le Créonote do Hêtre acrâte le traves! destracteur de
réveille l'ecpétit, fai! tomber la Lèvre, auppriæn Irs sueurs. fer clets, omh:nds avec coux de l'Æaile Ae Fois
dont da Vin à l'Extrait de Foie do Morus eréosoté de CHEVI‘IER, je remide par excellence contre

Catarrhina!
Nul médicament n’a encore

été découvert pour atteindre l'ef-
ficacité do ln CATARRHINA
dans le traitement de toutes ces
maladies. La promptitudede la

J. A. GARNEAU, M. D

En Vente chez tous les principaux
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Catarrhina!
RHUME DE CERBVEAU,
CATARRHE NANAL,
ANTHME SIMPLE,
MIGRAINE,
MAUX DE GORGE,

@uCrisou est surprenante et surpasse l'attente des malades,
LA VERITABLE CATARRHINA porte sur la boîte la signatare de

 

Droguistes de Québec et Montréal

 

SEL A BEURRE
Les acls à grains très
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Agents exclusifs pour toute la région de Québec

FRANCIS D, MOULTON & CO, Aseria: rary pour les doranise le Canada,
orro.diwav, 29, à New

 

Le grand nécessaire est le

Toutes les vertues du PRIME.

BEEF y sont contenues et sous

une forme alsément digerée,

Une Nourriture Substantielle pour les Enfants
Ils en ont besoin, mis ils ne peuvent pas toujours la

digvrer facilement  
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Four cette Semaine
CRANDE RECUCTION

x le= lignes suivantes:
Cer deta la pice. UN GRAND LOT de

voue Crus dieu Marine, à 39 € la verge.
GUS ES COURTES et MANTEAUX
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KO GAGNON
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ANNONCES NOUVELLES
Bel à beurre—Compagnie Chinis
Hnesa par Oct. Lemieux & Cit.
Bnoss por Juapues & Cu.

Vonte-D. Morgss.
Le “United Fire Lusurance Co”

Baces par Uet. Lomioux & Cio.

BXTERA
—

Nouvelles politiques

 

 

 

 

1) y à deux requérants qui demandent
l'invalidation de l'élection de M, McMil-
lin dans Vaudreuil: MM. Alphonse
Charlebois et Antoine Valois. Ce dernier

& demandé hier au juge Doherty de fixer

sa cause pour aujourdhui, 2.
M. Bisaillon, avocat de l’intimé, & pré-

senté une motion pour faire reavoyer

l'inscription, parce que les deux contes-

tations n'ont pas été réunies et qu'il n'u

pas été donné d'avis qu'elles seruient ins-

truijes, tel qu'exigé par le lui.
M. Choquette, avocat des cuntestauts,

s'est opposé à la prétention de M. Bisail-
lun.
Le juge a renvoyé la motion aux deux

juges chargés del'instruction.
++

On mande d'Ottawa que l'hon. M.
Dewdney sera assermenté comme lieute-

nant-gouvesneur de ja Colombie Anglaise

le ler novembre prochain.
M. Dewdney partira le leudemain pour

la Colombie.

NOMINATION
M. Félix W. Hamel, vient d'être nom-

mé sous-ingénieur en chef du ministere
des Travaux Publics, à Ottawa. C'est là

une position que l’un a créée ; le service
Vexigeait.
M. Hamel est un ingénieur de talent

et sa nomination est bien vue.
M. Hamel est un ancien Québecois et

ses amis ici seront heureux d'apprendre

«a promotion.
Nous lui adressons nos félicitations.

ee

PETITES NOTES

L'épidémie diphtérique augmente à
Toronto.

 

On espère que ls fameuse greve d'Ho-
mestead va 8e terminer ces juurs-ci.

La révolution continue son œuvre
dans ia République Argentine, et le gou-
vernement semble impuissant à l'apainer.

La banque de Montréal vient de décla-
rer un dividende semi-annuel de à pour
cent.

Les typographes des journaux Adrerti-
ser, Record et Journal, a Boston, sunt en
grève.

Le Grand Tronc a lancé lundi après-
midi son premier train sur la partie cana-
quenue du Saint-Lawrence et Adiron-
ack.

La compagnie du Pacifique Canadien
se propose de construire, le printemps

chain, une nouvelle ligne de Mattawa
a Gurdon Creek, a l'embouchure de la
Kippewa,

Il est rumeur que le C. P. R. a acheté
les intérèts de M. S. Nelson, dans le che-
min de fer Ste-Catherine et Niagara Cen-
tral pour 8200000. M. Nelson était le plus
grand actionnaire de cette vuie.

M. Andrew Allan, président de la
Montreal Telegraph Cu, nie hautement
que la Western Union Telegraph Cu va
absorber la compagnie dont il est le pré-

ent.

Las fille de l'empereur Guillaume a été
baptisée dimanche et à reçu les prénoms
de Victoria-Louise. Le baptême a été
fait avec de l'eau qu'on avait spéciale-
ment fait venir du Jourdain.

A l’occasion de la naissance de la der-
nière fille de l'empereur Guillaume, la-
quelle à été baptisée samedi apres-midi,
400 femmes allemandes, emprisonnées
pour divers délits, unt ¢té rises en li-

Unecollision n'est produite hier sur
le chemin de fer Milwaukee et Northern,
prés de Elk Hart et Plymouth, entre un
eunvoi de marchandises et un convoi
d'ouvriers. Deux hommes ont été tués
et quatre très grièvement blessés.

On mande de Washington que la pré-
sident des Etats-Unis à reçu un u«-mbre
considérable de dépêches de condoléan-
ces, entre autres une du Pape et une
autre de Ia reine Victoria, au sujet de la
mort de Madame Harrison.

JOURNALISTE

M. Th. LeVasseur, ancien jourmliste
uébecois, qui publiait le Canadien, de

Saint-Paul, Minnesota, en société avec
M. Ledoux, à acheté les intérêts de ce
dernier dans le journal, et est inaintenant

- le seul propriétaire du Canadien.

COMMISSION CARON
Audience de ce matin

Témoignages de MM. Thomas
MoeGreevy et J. J. Mac-

donald

  

Production de petits papiers

Les séances de la Commission Royale,
instituée pour faire enquête snr lex acqu-
sations portées oontre sir A. P. Caron,
ont été reprises ce matin. le l’aluis de
Justice à été oe matin, le point vers

uel convergeait toutl'intérêt que pou-
-offrir la bonne ville de Québec.
Dans unechambre,on instruisait le pro-

cès Mercier, qui est appelé à faire une ai
de sensation dans la province, et à

ix pas plus loin, l'honorable Thonias
McGreevy produissit des petits à
nous forme de reçus absolument nmnbla-
bles à ceux publiés naguère par le (lobe,
l'organelibéral de Toronto. 1a partie
intéressante de sa déposition a été la
production des susdits papiers.
M. J. J. Macdonald, le cunstnicteur

du chemin de fer de Témiscouats a aussi
rendu témoi A
Ce sont lh les deux seules dépositions

entendues ce matin.
Er

Avenvansdes cor ?

Procurez-vous à la LaRue,
de et vous les fucesles Fnpldires

disparaître en quelques jours.

 

LA BANQUE DE MONTREAL

Montréal, 26—La Gazette daus un
wemier-Montreal sur les finances du
Raion dit que le contrat avec les Ba-
ring, Glynn Mills & Cie expire out au-
tomne et que la rumeur disant que la
Banque de Montréal peut ubtenir le cun-
trat n'est dénuée de tundement.
Puis ale ujoute :  ** Toutes choses

égales d'ailleurs, il est désimble que cette
agence financière soit entre les mains
d'une institution canadienne. C'est un
légitime urgueil que de désirer que l'une
de nus bati-jues obtienne Une position
d'unetélle it.fluence,Ld'un tel crédit et
suit eu mesure d'entreprendre une affaire
de cette importance.
La réputation de la Panque de

Montréal cst universelle. Aucune banque
à fonds social sur ce continent ne poese-
de un capital aussi élevé que le sien et
seulement quatre ou cing bangues en Fu-
rope sont supérieures à la grande institu-
tion financière du Dominion. Elle peut
amplement sutlire & tous les besoins de
l'agence financière du gouvernement.”

 

LE CANADA ET LA FRANCE

Projet d’un traité de com-
merce

Sir Charies Tupper et Lord
Dufferin sont chargés de

la négocier

Londres, 26—Sir Cha. Tupper, Haut
Commissaire du Canada & Londres, vient
d'être nommé plénipotentiaire avec Lord
Dufferin, ambassadeur auglais à Paris,
puur négocier nn traité de commerce en-
tre la France et le Canadu.
Le gouvernement français s'est déclaré

tout-a-fait disposé à s'occuper de suite de
cette question.

Les produits canadiens sont sujets en
France au tarif maximum tandis que les
produits des autres ps comme les bois
de la Suède et de la Norvège, qui font
culicurrence sux yois canadiens, jouissent
d'un tarif minimurh.
Le Canada désire jouir aussi du tarif

minimum pour ses produits.
1

LA PLEURO-PNEUMONIE

Elle n'existe pas au Canada

Montréal, 26—M. le docteur McFea-
chran, inspecteur du gouvernement du
Dominion, déclare que la pleuro-pneu-
menie n'existe pis en Canada et n'y a ja-
mais son apparition depuis 1586.

TJ déclare aussi qu’il est presqu'impos-
sible, en conséquence des mesures de qua-
rantaine qui ont été établies, que cette
maladie pénètre au Canads par le Nord-
Ouest.

 

Les élections au Portugal

Le premier ministre défait

Lisbonne, 26.—BSenor José Diaz Fer-
reira, premier ministre et ministre de

l'intérieur et de l'instruction putilique, à
été défait lors des élections des membres
de la charabre des députés qui ont eu lieu
RRinedi dernier. Senor Ferreira était can-
di-lat dans Aveiro, une divigion électora-
le qu'il a représeuté pendant vingt
ans.

eeemma

ECHOS D’EUROPE

Paris, 26— Une autre conférence a eu
licu entre M. Loubet, premier ministre,
un des arbitres nuimmés pour régler lu
grève de Carmeaux et les représentants
des mineurs en greve. L'opinion géné-
rale est que la décision de M. Loubet
aura pour effet de mettre fin à la greve.

Paris, 26—Palacio, Vex-président du
Vénézuela, est définitivement installé a
Paris où il se proposes de dunner une
série de réceptions dans le cours de l'hi-
ver prochain.

Londres, 26— On mande de Hong-
Kong que le stesmer norvégien Normand
parti de Negasaka le 6 du courant, pour
Ningapore, a fait naufrage près des iles
Pescadores pendant la tempête qui a fait
périr le steamer Bubhure. On rapporte
que deux personnes seulement ont été
sauvées.

 

PENIBLE ACCIDENT

Un homine ¢crasé sous nne

voiture

Et grièvement blensé

Un pénible accident à eu lieu hier
apres-midi vera 3 h 30, au coin dus rues
Prince-Edonard et Grant et a bien failli
avoir des conséquences fatales.
Un nommé Masson, qui conduit une

voiture pour M. Blouin, marchand de
bois, rue St-Ours, s'en allait porter une
chafge de bois chez M. Peters pour le
faire préparer au moulin. En arrivant au
lieu mentiemné plus haut, la voiture a
versé et I'infortuné Masson s'est trouvé
pris dessous.
Quelques personnes qui re trouvaient

là au moment de l'accident se portérent
à son secours ct le retirérent de sous la
voiture. Maason a été grièvement blessé ;
il & une partie du crige dépouillé et une
oreille presque a .

L'ambulance a été apuelée immédiate-
meut et a transporté le blessé à J'Hôtel-
Dieu ou i est sous les suins des méde-
cins.

Ses blessures à la tête sont très graves
et inspirent des craintes ; cependant, les
médecins espèrent lui sauver la vie.
On nous informe que l'état du blessé

est ansez satisfaisant aujourd'hui.
tA

Méményi

Nous approchans rapidement du jour
où il nous sers donné d'entendre l'étrange
virtuvec hongrois ‘ FRémeuri”. Samedi
soir, nous aurons occasion, à l'Académie
de Musique, de corroburer le verdict ren-
du par ceuæ qui ont applaudi le merveil-
leux artiste il y a dix ans, ou de le ren-
verser, s’il A lieu, 0e qui n'est toutefuis
pas a craindre.

Les appréciations qui nous arrivent de
tous cûtés constat@nit Ia puissance fanci-
natrice du Paganini moderne, C'est une
ovation continuelle partout où il se fait
entendre. Le ‘‘Poat-Diapatch” de St-
Luis Missouri. nous arrive avec un
compte-rendu qui commence dans les
terMien suivants : ‘“Réményi a joué hier
devant an auditoire de cinq mille per.
sonnes et D a été bruysmmeny rappelé
quatorze Fois. "

L'auditaire s'est. levé comme un seul
homme, éfiévré, électriné, a noclamé le
grand artiste avec un enthouniname in-
descriptible. Pe quelques minutes
on se fut cru su willie d'une assemblée
de maniaques. L'orchestre aussi applau-
dissait avec un merveilloux entrain.
PS
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L'EVENEMENT—MERCREDI, 26 OCTOBRE 1883

ASSISES CRIMINELLES
PROCÈSMERCIER

LE CHOIX DES JURÉS
NOMS DES JURÉS RECUSÉS

Les hous, juges Bossé et
Wiirtele sur le bane

UNE AUDIENCE PALPITANTE D'E-
MOTIOY

(Audience de ce matin)

Ouverture de l'audience à 10 heures.
Leurs Honneurs les juges Bureé et

Wustele prénident.
M, 1. N. Belleau et M. Stuart, se jui-

gnent aux avocats de la Courunne,
Remarques dans la salle : L’honorable

M. Rubiioux, M. Tarte, M. J. A. Mer-
cier, €. Beausoleil, l'honorable M. Mer-
cier, R. Lemieux et une foule d'autres
résidents de Montréal. La salle est remplie
de monde.
Appel desjure
Le procès de Bouchard ot Landry, sera

fixé demain, à un jour subséquent.

REGINA ws. MERCIER.
PACAUD

L'huissier audencier procède à l'ap-
pel des témoins de la Couronne.
M. Mercier est défendu par MM. F.

NX. Lemieux, Greenshields et l'honorable
M. Mercier lui-nème.
M. Fitzpatrick, au nom de M. Pacaud,

demande que la Cour choisisse une des
accusations qu'il y a contre lui, atin de
faire les proces successivement. Il ajuute
qu'À entend mettre de côté un grand
nombre de ténivins parce que dans l'ac-
vusation conjointe d'avuir fraudé la Caisse
d'Eocuvmie et le guuvernement, la dé-
fense sera absolument différente, II ter-
tmine en demandant de nouveau que la
Couronne choisisse une des deux parties
de l'accusation. ll cite des autorités à
l'appui de sa demande.
Nous aurions des objections à un juré

qui serait employé de la Caisse d'Ecunu-
mie dans la cause ol cette institution est
coticernée, tamlis que nous m'en aurions

pas pour un tel juré dans le cas où le
gouvernement est dit frustré de $60,000,
somme qui apparaît sur l'acte d’accuss-
tion.

M. Dunbar répond «que tout juré, à
l'exception de quatre, Me peut être mis
de côté par la défense à moins que des
raisons soient dotinées et? jugées valables
par la discrétion de la Cour. M. Dunbar
appuie lui aussi ses dires de citations ti-
rees des auteurs de droit crininel. B
ajoute que la Couronne ne saurait être
obligée par la défense de choisir les pour-
suites qu'elle entend faire. Si la Cuu-
ronne le veut, clle peut forcer l'accusé à
répondre a deux accusations à la fuis.

M. FITZPATKICR. — J'admets cette
dernière prétention de inon savant ami.
D'un autre côté, prenons le cas de ln
Causse d'Econonmtie ct je demande à Vos
Honneurs comment on peut frauder un
hotmne d'une seinuie quelconque si cet
homme a de son gré reuus à quelqu'un
une certaine some d'argent qui lui a
enauite été remise / C'est le cas qui se
présente et il est difficile de croire que
nous puissions être poursuivi par deux
personnes citfécentes pour la méme som.

me. Îl n'y a que 960,000 en jeu. T1 est
impossible que nous ayons fraude deux
personnes pour cetle somme.

Son Honneur le juge Bossé décide que
la defense ne peut forcer la Couronne a
choisir une cause où l'autre. Pus il
ajourne à deux heures #u décision finale.
M. Firzrarniex.—Nous avons eu une

enquete préliminaire, ce aui nous a per-
mis d'avuir tous les renseignements dési
rables. Siles avucats de la Couronne
veulent bien nous expliquer pourquoi ils
entendent avoir ici d'autres témoins que
ceux entendus à cette enquête, nous se-
rions satisfaits.
M. Stuart uxplique que ces témoins

étaient absents.
De la part de M. Mercies, M. Lemieux

declare qu'il est prêt à procéder immédis-
tement à l'audition du proces. À déclare
qu'il à des renftignements suffisent
complets pour cela.
M. Pacaud est défndu par M. Fitzpa-

trick qui demande un jury arte.
MM. Lemieux et Greenshields font une

semblable demande pour Je proces Mer-
cier.

I1 est décidé que les dc ux procès auront
heu ensemble. Seulement, il y aura deux
récusations séparées.
On appelle la cause de M. Mercier et

«ÿn forme comme suit :

LE CORPS DES JURES

MM. William Couture, Napoléon Fer-
land, Jcan Cyprien Guay, Napoléon Cou-
lombe, William Pelletier, André Gagné,
G. Hantson, John Thorne, Lewis Ward,
John Hunt, George Gregor et William
McCloskey.

SUREN RECUSES

Las jurés suivants ont Été mis de côté :
David Berrigan, Olivier Bégin, André
Gagné, Désiré Bépin, François-Xavier
Lapointe, Henri Verreault, Edouard Bar-
ras, récusé pour cause. Il a déjà déclaré
que s'il était juré il libérerait M. Mercier.
L'objection vient de la défense. Isaie
Samson, Napoléon Valleraud, Nap-
léon Rousseau, Narcisse Allard,

Michel Alain, M. Jinchereau, M. Mi-
chaud, Xavier Lachanee, Edouard Pro-
vençal, Théophile Jean Giroux, G. Ko-
berge, Pierre Rhésume, P. Rousseau,
récusé parce qu'il a dit à plusieurs repri-
sen qu’il était défidé à faire condamner
et à faire pend?s M. Mercier et qu'il était
prêt u le pendre lui-même.
Len deux juréa asscrmentés à cet effet

décident qu'il ne peut servir commejuré.
Joseph Lepage, David Falardeau, Oc-

tave Langlois, Napoléon Arsenault, John
Hunt, A. Gerrygher, Honuré Anderson,
James Berry, John  Doddridge, ‘lhoinas
Cox, Jaines Donnigan, William Tierney,
James McCloskey, Jolin W. Thompson,
Alex. Mctiee, Walter Sharp, William
Cuvency, William Young, James Brodie,
Mathew Dougherty, John McOuvrey,
Charles Handey, Charles Thompson, N.
Delany, Patrick Kennedy, Henry Hen-
derson (sourd-muet), James Berry.

Le travail de Ia formation du jury a
duré la bagatelle do trois heures envirca,

tens

J.en mouvelles taxen
Chaque fois que vous faites une dé-

pense inutile, c'est une taxe nuuvelle que
vous prélevez sur votre propre budget.
Ainai, ue foin que vous achetez un
remède qui ne vous produit pas plua d'ef-
fet qu'un cautère aur une jauibe de bois,
vous avez inutilement grevé votre bud-
pots vous vous êtes imposé tunetaxe aimo-
ument nuisible à votre bourse et parfoin
aussi à votre santé, Ceux qui toussent
peuvent, en dépensant 25 cents, non-
seulement éviter cette taxe, mais la chan-
get en un nolide revenu qui a'appelle la
santé, la l'obtiendront avec le Baum
Raumat, qui se vond partout et qui qué-
rit toujours.

  

HORRIBLE ACCIDENT
Une femme ct deux enfants

brûlés vifs

Là malheureusefemme meurt dans

des souffrances horribles

Détails complets

LE THEATRE DE L'AOCIDENT

L'explosion d'une lxinye à causé, hier,

que unie maison de la rue Desjardins, un

horrible accident dunt les détails sont de
nature à faire frémir. .

Les époux Ouer Trudel—le mari est
cordunnier employé chez M. b'uul Tur-

cotte, rue du Palsis—inariés depuis trou
aus, demeurant rue Desjardinu, dans un

logementsitué en arrière de l'atelier de
barbier de M. Leyaré, au second étage
de la mamon, Le logementque nous
avons visité so compose de trols apparte-
ents, une cuisine et un petit salon sé-

purée par une chambre à coucher. Dela

cuisine, un escalier extéricur donne sur
un préau. C'est là que se sont déroulées
les péripéties du drame que nous allons
racotiter.

Vers 5 h. 15, un enfant de sept ans,
fils de M. Legaré qui jouait sur le préau,
entendit des cris venant de la maison
Trudel et en levaut les yeux, il aperçut,
entourée de flamines ct poussant gé-
missements horribles, une femwe qui
appelait au secours. _

atfrayé par cette apparition, le pauvre
petit s'enfuit en appelant sa nière, mada-
me Legaré, qui accuurut en toute hâte et
en ouvrant ss fenetre, vit la flamme et
crut qu'il s'agissait d'un incendie. Ma.
dune Trudel était teflement couverte de
feu qu'il était impossible de distinguer en
elle, à deux pieds, une figure humaine.
Madame Legaré prévint, en une seconde,
son mari qui accourut et enjamhant Pes.
calier, comprit ce dont il s'agissant,
1 casaya d'ouvrir la porte ssus pou-

voir reussir—ello était fermée à clef eu
de-daus. 1] enfonga lu la fenêtre, caass
les vitres et eutra dans la maison Le fu-
méo l'aveuglait et il ouvrit Ja porte.
Quel horrible spectacle s'ufirit alors à

sa vue. La malheureuse femme envelup-
pée par les flammes s'enfuit dehors en
descendant l'escalier, suivie de M. léga-
gé. Celui-ci appela sa femme qui lui jeta
une cuuverture de lit dent il enveluppa
la victime de cet affreux accident.
Pendant ce tems plusieurs personnes

étaient accourues aux Cris puussés par
madame Trudel qui appelait à grands cris
ses enfants.
Lotaue les flammes fureut éteintes,

son corps n'uiirait plus qu une plaie ; lu
puau et les chairs etaient roties jusqu'aux
us et lorsqu'il s agit de l'envelopper dans
un drap atin de la transporter a I'Hotel-
Dieu par ambulance qu'on avait appelée,
ses chairs se Drisuient et le sang s'en
échappait à flots. Détails horribles qui
terribait les témoins de la scène.

L'accident est arrivé pendant que M.
Trudel était a son ouvrage. Sa femme,
très nerverse, s‘enfermait habituellement
dans ga maison. Vers 0 h 15, hier, elle
était occupée à tricoter dans sa cuisine
qui est tres sombre ce qui nécessitait une
lampe allumée, Ia lampe fit soudain
explosion et le feu se communiqua à ses
habits. FEuveloppée de flammes, Is mal-
houreuse perdit naqureliement la tête, et
se mit a courir follement dans la maison,
Elle traversa sa chambre à coucher et
vint se jeter sur une chaise dans sou salon.
Chose incroyable, les flammes étaient

si considérables ‘ue pendant qu'elle était
assise la, le plais nd. jui estadix pieds de
hauteur, a été breiv. La chaise est aussi
brûlce ainai que ds c:sautresmeublesaux-
quels elle à coun..uiqué le feu. De la.
elle est revenue dans sa cuisine où elle a
été trouvée par M. Légaré.

Elle a été transporteée par l'ambulance à
FHôtel-Dieu où elle «st morte a 1 heure
ce matin, en pleine connaissance et dans
des transea épouvantables. Son nom de
fille est Marie-Louise Dubé, enfant de
George Dubé. Elle erat agée de 25 ans
et demi.

Ses deux enfants surtout le plus jeune.
une petite fille de treize inois,ontété brû-
lés aux mains et à la figure. lis ne sont
cependant pas en danyer, Ils sont en ce
moment chez M. Turcutte, portier au Sé-
minaire, où ils sont sous les soins du mé-
decin.

Le désespoir du malheureux Trudel
est au-delà de toute expression.
Les meubles de La maison ontsuhis des

domuiages couverts par les assurances.
-——.- —

Chronique locale

Conr Laval No. 116, 0. 0.F.

Les membres de la Cour laval sont
priés d'assister en grand notbre à l'as
seinblée qui aura lieu ce soir su lieu ordi-
naire a 8.30 heures. 11 y aura conférence
donnée par notre chaplain,

Par ordre. Geo. P. CHATEAUVERT,
Sec.-Arch.

 

Personnel

L'honorable M. Longley, procureur-
général de ln Nouvelle-Kcomse,  assis-
tait cet après-inidi à la Cour Criminelle.

Diphtérie

Un nouveau cas de diphtérie s’est dé-
claré dans une maison de la rue d’Aiguil-
lon et. un des enfants de la famille a été
transporté à l'hôpital civique.

Compagnie Richelieu et Ontario

A partir de lundi, le 31 nctobre le va-
peur de cette compagnie Ixissera Québec
pour Montréalà 4heures au lieu de 5
heures p. In.

Barean provincial d'hygièue

Une assemblés générale du bureau pro-
vincial d'hygiène aura licu sujuurd’hui en
cette ville, à 4 h. 3) p. m., pour discuter
la condition sanitaire de la province.
L'assemblée aura lieu au Parlement.

Mnttres
la goëlette Murie Laure, capt. Fra.

Gagnon est arrivée ce matin nu quai
Morrimson, chargée d'huitres caracyigttes
et Baie du veut,

Enquête et verdiet

Le coroner a tenu une enquête hier
sur l'enfant de 18 mois trouvé mort lundi
matin, dans son lit. Cet enfant appartient
à Gaudiose Sirois, tailleur de pierre, rue
Alfred, 8t-Roch. Le verdict du juré a
été : ‘‘ Mort d’une cungestion des pou-
mons.”

intéressant

Les annonces d'encans par M. Oct.
Tæmieux, que nous publions aujourd'hui
dans une autre colonne, sont très inté-
reasantes pour ceux qui ont besoin de
meubles, bijuuteries etc.

Mandat d'arrestaiion centre un some
neollior municipal

Un mandat d'arrestation n été €
contre un oonsiller municipal de dette
ville. Il n’agit d'un assaut commis aur la

ne de M. Glaca, marchand de la
rue Semnt-Pierre.

Motifention

En voulant donner d'utiles informa-
tions à nos lecteurs, hier soir, le prute
nouafait dire isément le cantrair de
ce que nous avions écrit. Nous voulions
prévonir le public que les billets d‘admis  

VENTE A L'ENC
Pes OUT. LSMIBUEX & CIB

Euocan de Riche Amoublement, Tapis,
ete, par Oct. Lemieux & Cie.

VENDREDI, 23 OCTOBRE
A notre Salle, 968, rue 88 Jean, Québes

Nous avons requ instruction de transporter st
de vendre à uvtre vatle vendredi, le $s uetutre,
tout l'umeublement fase résidence privée, cun-
“tant en Wagni que eet Jesalon eu bergere
= + + de Raratoge,

vaut «1 +. Set de boudoir en pluche, étagère
muguibque, chaises en cuir, chaises berçautes,
tags, chuise bainug, (able de ventre, table Je
faufénisie, sideboard dessus en marbre, table à
diuitr, cunapé-lit, trois sois de chasabre à cuu-
vter avec twurbre, matelns, somwiers on bruvhe
de diverses granduurs table de auisine, chaises
de sulle à diner et de cuisine, lits de plume,
vioillers, UD mugnifique capul en astraken, lin-
persis, ote, Tous cos meubles sont en unage sru-
cent depuis trois mals, sont tous de première
qusiite ei serunt vendus
réserve.
Visible Jeudi, jusqu'à 10 heures du soir.
La voûte cvwmeuvers à heures précises.

Cet encau merite l'attention des ache-

OCT. LEMIEUX & CIR
capteurs

   

 

sbsolument »aus

teurs.

spécialeBijouteries,Mon-
tres, etc., par catalogue,

VENDREDI où SAMEDI, les 28 ob 29 Octobre
Av wm de M. Chartes Chapera,

No £71, rwe St-Jeaw, (Juekse,

Nous svons reçu instruction de M. ©. Chapera,
oi-devant préteur sur guge<, de vc.uure à l’en-
chère une quantité cousidérable u'efets en-
sagés at non reclamés, dunt le délai est terminé,
aavuir: Bujouteries en ur, en argent et en pla-
qué, chaînes, montres en ur et en argent, dis-
manté, lunettes d'opéra, lunuttes marine, téles-
copes, pistolets à six couys tevolver), fusils,
srgeuterie, instruments de musique, à êtements
de daines, polleteri-# et quantité considérable |
d'autres effets vendus absolument sans réserve.
Tout sers visible Jeudi et Vendredi, jusqu'à

l'heure de Ia vente.
Ou pourra se procurer des catalogues chez M.

Chapera ou à notre salle.
veute commencera chaque soir à 7} houres.

UCT. LEMIEUX& CIE.
Envanteurs.
 

sion (75 cts) et de galerie (50 cts) pour la
svirce donnée samedi à l'Académie de
Musique, par le merveilleux artiste ‘* He-
menyt ” étant en nombre limité, afin de
préveuir tout encombrement, 1l eat dési-
rable que chacun prenne ses mesures
pour ne pas être expusé à manquer pa-
reille soirée ;—au lieu du ce qui précede,
le compositeur nous fait dire tout autre
chose. .

Association des bouchers

Les élections des ofticiers de cette asso-
ciation ont eu lieu le 12 courant comme
suit :

Président, M. Jean Drolet ; vice-prési-
dent, M. Narcisse Matte, sur. ; secré-
taire-trésorier, l'élesphore Verret ; asst.-
secrétaire, J. M. H. Boulé ; comm.-
ordonnateur, M. Solyme Tureotte ; asat.
M. Iuidore Caouette ; membres adjoints
au comité de régie : MM. P. Pouliot, La
Bélanger, John Martin et Thomas De-
chène.

Tévresp, Verner, S.-T.

La soirée de demain

On vient de nous passer le programme
de la magnifique suirée qui sers donnée
demain soir, à la Salle Jacques-Cartier,
au profit de la conférence Suint-Gabriel
de la société Saint-Vincent de Paul. H
suftit de le lire pour se convaincre que
cette soirée sera une des plus belles à
laquelle un puisse assister.

. PROGRAMME

Ouverture... .Faniure de l'Union Masicale
ler Acte.

ler Tablenu—La rue St-Jeau-Baptiste, Montréal
Z2urue Tableau Salk des Conjures

Entr’acte—bFaniare de l'Union Musicale

Zème Acte
Tableau... .... ....Den.eure du pore dc Poutré

Entr'scte—Fantare de l'Union Musicale
Mme Acte

serene La prison
Entracte—Fanfare de l'Union Musione

tème Acte
Ter tableau...Cour d'Assise
Zème tatileau..…. La Prison
Sèmie tubleau......…..…..……....Chez le père Pou:ré

Les personnes qui désirent retenir des
sièges réservés, urront le faire en
s'adressant chez M. Béland, tabaconiste,
rue St-Jean, où le plan de la salle est
dépose.

Demangenison de in pena

En trois applications la Pormmade So-
lari guérit les démangeaisons de la peau,
mème les plus accentuées. Prix 50 cts la
boîte.

Dépôt général Pharmacie LaRue, coin
des rues St-Joseph et de l'Eglise St-Roch
Québec, H. B. Expédiée par la malle sur
réception de 52 centins.

  

En vente À in Hbrririe Montmoreney
Laval

Spécialité en maroquinerie ; porte-
monnaie, bourses, porte-feuille, porte-
cartes de visites, porte-cigars, porte-ciga-
rettes, porte-folio, buvards ete, mpor-
tation française, viennoise et ainéricaine.
Une visite est sollicitée.

Pauxeau & Kirovac,
28, rue de la Fabrique.
 

NAISSANCE
a25 du courant, Madame Eric Derion, une
e
 

MARIAGE
BEparv—Le 28 octobre 1842, & l’église St-Jean-

Baptiste de Quebec. M. Godias Bédard, condui-
sait à l'autel mademoiselle Clarisse Hamel. La
bénédiction nuptiale n été donnée pur le révé-
rend M. Plamur.don. curé de la paroisse,
Nos meillears souhaits à l'heureux couple.

Dostie-Bauviar—Hier, le 2%, M. V. Dortie,
comumis-voyageur, conduisait à l'autel Mile
Adétine Sauviat, fille de M. @. K. Sauviat. La
Lénédiction ruptinle n été donnée par le Rév.
M. tGiuimend, cousin de la mariée. Les époux
sont partis pour un vuvage. Pas de cartes.

EERE

DECES

Laplanie—Le 24 du courant décédé subite-
ment, M. François Laplante dit Tessier, à l’âge
de 42 ans, Ses funérailles auront lieu jeudi ma-
tin à 7# heures. Te convoi partira de la maison
mortunire, Nu 140 rue Kirouac, à 73 pour l’église
8t-Sauvewr. i
Parents et amis 2ont priés d'y nesister,

Gauvreau—A l’Hôpital Général, le 25 du
courant, à l'Age de 67 ans, Mademoiselle Marie
Zélia ttauvreau. ,
Les funérailles aurint lieu jeudi matin, à 7

heures, à l'Hôpital Général.
Parentret am:r sont priés d'y assister.

Tracy.A Chicepo, eat décédé 16 N ostabre,
Wiltiam Traces, à l'axe de 2R ans et 6 mois, file
atne de Willis Tracey, de Québec,
Res funérailles auront lien à Québec jeud

matin, le 27 courant, à l’églire St-Patrice. Lé
convoi partira de la detneure de, M. W. Tracey,
No 42, rue” Notre-Dame, Baste Ville. & 8.45 hre
Pareuts et amissont priée d'y nesister.

Boeandry—Décédée le 2 courant, À l’Age de
83 aus et 10 jours, Laine Angèle dry épouse
de feu Théophile Dassault, ancien acteur de
long. Elle laisse pour déplorer sa perte trois
générations, rer enfants, ses petits-enfants et
ses arriéère-petita-enfante. Non service et sn aé-
pulture surout lieu vendredi à 7) beures à l'é&-
lise Naint-Nauveur. Île convoi partira de la
eaeure de ton gendre, Thomas Bédard, coin

des ruee Dollard et St-Hanveur A 7; heures pour
l’église St-Ssaveur et dé là au cimetière de la
arvisee,

, Elle était du Tiers-Oirdre et de ls Ste-Famille,
Parents et amis sont priée d’y nasistor. 2

Mrousseau.—Merere:li, le 98 octoine, à l’A
de 47 aux et 2 mois, Dame Elise Dore, «pouse de
sieur Joseph Brousseau, tailleur de cuir de la
maison Bresse.
Kile sera inhumée vendredi matin, à $ heures.
convoi partira de la mainom mortnsire, 61,

tne Ste-Cécile, à 7,4% hra pour l’église Bt-Jean-
Baptiste et de là au cimetière Belmnnt,

ninet amis sont priés d'y assister.

Trudelle-Ce À l'âge de 88 ane, Dam
Marie Louise Dabelire de M mer Tradells,
Funéraille vendredi, 28 rouraft, à Ÿ heures, à

la Basilique. Je convoi partira de l’Hétel-Dieu,
à 9heures moins quart. ;

arenta et amis sont priés d'y assister,

Dechène.--A IgDarse- Ville, le 26 oe NY
l'âge de 5 mote, Marie Ille leita, enfant de
Edgar M. Deehéne, enmmis-marchand, la sé.
aitare surs live demain, à 8 henres. Dé

rs ta maison mortuaire, No 49, rne Sous-le-Fori,
à 2} heures, ponr le eimetière Foimant,

renta et amis sont priés d°y s:siater,

pension PRIVEE -—Ceux qui déaire-

une

  

taient ve procurer anes chambres at
bonne pension pourrunt le faire en s'a:iree-

sant au

eo ciug Mureaux, nsant.

Dans Pagaire de

J. ADELARD MERCIER,
Marchand Général de 5t-Micbal,

Bollchasse —FAILLI.

B DONNE AVIS QU'IL SFRA VENDU
¢ (voorsucan publie à lang dam la baste eur

re ureau, No 75, -Pi
tise de fe Banque Nationale,”Basse: Ville,

LUXM, ls 7 Novembeo 1892, à M beures à mn
l'actif de cette sucosssion comme suit '

A.—Fonds de commerce en marchan-
dines sdches, épiceries, ferrumne-
ries chaussures, v Wi
s'élovaut à. .….….

Ameublemeut.....….....….…..
$.~Liste des credits... .......

 

    

 

à Vente se fora pour chaque item séparément
farcie! ot une copiede la liste des crédite

sont visibles A mon bureau.
Le stuok sera vinbie su magesin du failii, a

81-Michel, les 2, 8. 4, 5. Novembre 1992,
Cocditions de paiement : Comptant,
Vente à 1] heures a. w., à la date ci-haut

mentionnée,
NAP. MATTE,

Bureau : Bitises de Juruteur
‘“LaBanque Nationsle™

T5, rue St-Pierre 24 ootobre.
 

Provincede Quite! Cour Supérisurs
Inve ALEXIS BARBEAU,

Entrepreneur Couvreur,
Québece—FAILLE.

VIS est pur le présent lonné en vertu d’un
jugemment de l'Houoruble Juge F. W.

Andrews, on date du “1 Octobre courant, qu’une
nsrermblée des créanciers de Alexis Barbeua,
entrepreneur cououvreur, de Quebec, failli, nurs
liea su Palais de Justice, à Québec, le 2 Norem-
bre 18¥2 4 10 heures a. m., pour ia nomiuation
d'un curateuret d’inepectours aux biens de vette
succession,

NAP. MATTE,
Bureau: Fâtisse de Gardien Provisoire

La Banque Nationale”
75, rue St-Pierre. Québee, 28 octobre 1892

VENTE A L’ENCAN
Par JACQUES & CIE

“ Encan d'une grande quantité d
Meubles de Ménage, Ete.

VENDREDI, le 28 Octobre, à 1.%
lir., pe tu, a la salle d’enoau de St-loch, coin

des rues du Roi et de la Couronne.

Nous avons regu instruction de vendre à l'en-
can vendredi,le Octobre,à 1.34 hr. P.M.à ta #a1-
le d'encan coin des rues du Roi ot de la Couru:!-
ne, une grande quantité de meubles de ménage.
coumstant en : Ameublement de salon eu nover
noir couvert en crin, set de salon en noyer nuir
couvert en pluche, table de centre, lampe <v>-
pendue, rideaux de poiut, tapis en tapisacri-.
chaise montée sur brochesidebuard poli l'huvie
uvec glace, table à dîner extensive, horiowo,
chriises de salle 4 diner fonds et dos perfures,
irélart, canapé, vaisrelle, verrerie ooutelleric,
a'bum, moutre d’ur, ret de chambre à coucher,

1liasse en broche, matelas, lit de plume, oreii-
tré, garderobes, commudes, couchettes, bureau
chiffonnier, armoire de nuit, chaises bergantes,
berceaux, poéls à charbon (self fesder)nickié,

êle de cousine et uve quantité de literie et
ingerie, oto.
Lo tout visible Jeudi, le 27 octobre, de 2 à 8

heures ji. m. et venda absolument sans réserve,
Vente VENDREDI, le 2 octobre, à I1. 7.

JACQUES & CIR
Encanteurs.

 
 
 

.

2 octobre

DEMANDES
N DEMANDE UNE BONNE SERVANTE.

F, Hone gugoe,
S'ad?tsser au No 228, rae Richardson.

8 votebre—3f.

OF DEMANDE UNE SERVANTS pour le
travail général et la cuisine. Un exige de

bonnes recommandations
S'adresser pur lettre: X, bureau de l'Evfue-

MraT.vuchez Mme BOYLE PAKKE, chemin
Charlesbourg, à un mille du Pont Dorchester,

26 ootobre=—4if.

OF DEMANDE immédiatement UNE FILLE.
ur prendre soin des enfants.

S’adresser au No 53, rae Lachevrotière. quar-
tier Montosim. 25 ostobre—3{

OX DEMANDE UN HOMME pour se char-
ter de la réparation des machines à coudre.

S'adresser A la Manufacture de Corsets,
Québec. - 24 oet.—3t,

N DEMANDE cing bonnrs couturieres en
lieteries.

F'adresses 24. A. CANTIN & CIE, manchon-
niers, 44, rue St-Juseph, St-Sauveur.

22 vetobre—

N DEMANDE DES JEUNES FILLES et
( jeunes gone pour prendre de l'ouvrage à
leur domicile ; bons prix et aucune dépenser ;
Adresse: STANDARD MANUFACTURING

QOMPANY ,Boite 17South Framinguxm,Mass.
Inciure un timbre-poste en donner l'adrerre.

 

 

 

 

 

 

20 oct.51.

N DEMANDE UNE CUISINIERE.
S'sdresser

Mme W. J. FRASER,
14 oet.-—n-0. 18, rae des Ramparts.
 

N DEMANDEimmédiatement une bonne
rvante.

B'adresser ches J. B. PROVOET, 127, rue de
l’Egluse, 8 ootobre—n-o

DEMANDEUa commis de ville capable. Sa-
. laire et dépenses payés Position perma-
nente. Stock canadien et fmlricain. Avantages
supérieurs. BROWN BROS, CO, marchande
vépiniéristes, Ont, 13 sept.—3m

 

 

 

prEroy-end soie, depuis la Halle
Finlay jusqu'à St-Sauveur, deux livres de

comptes apparteuaut à Edmond Sylvain,
enmmençant. Une généreuse récompense est
offerte A le personne qui les rapporters à son
propriétaire, soit 4 sn résidence, No 15, rue
Arago où au No XM, marché Finlay, Basse- Ville.

2 vctobre—n-o.

PERDY.- Samedi deruier, de la Halle
onteslm 3 1s rue Ste-Genevidve, par les

 

race des (3lanis stdAiguillon, un porte-monnaie
contenant un billet de $5.00 ot quelques mon-
nnies, et deux billets promissoires de $107. Celui
qui le rspportera à ce bureau sern généreuse-
ment rérompensé. 28 oct.—it.

A VENDRE.—Maison à deux étages,
récernmént construite, située à St-
Koch, No 200, rue Notre-Dame des
A

n'adrosrerear les lieux, à Mme J. B. TAN-
GUAY, où à F. A MEHCIER, Notaire, lu,

25 oct~8j.Udte Lamontagne.

A 4m. UNE DOUZAINE DE
A preter, miiizriasTars
Eur premières hypothèques, dans le district de

duebee. V. W.LARUR, x. ».
27 septembre.—n-e 2, rue Ste-Anne.

J. ELZ. POULIOT, Avocat

iscal oar le Noureau-Branswick et
CommeedsNotions d'Agrieultare**

(Ci-devant de Fraserville)

BUREAU : 111, Cote Lamontagne.
: ébert, Québer.Résidence M0, rue Héber » Quétom

AVIS
RE SOUSSEGNE, donne avis que j'ai acheté

J du Syndicat Officiel, H. A. piedes livres
de credits de Vandry & Turcotte, insolvables,
et que toute perreune endettée envers cetle auc-

ler immédiatement
t-Joseph, Bt-Roch,

JOB. VANDRY,

 

 

 

{ectionest price desenis
mon bureau Nu 43}, ree

Québec.

19 octobre--8;j.

AVIS
L" SOUSSIOGNE donne avin qu'il ne sera par

responsable des dettes euntractées en son
nom sans QAR ordre signé de sa main. ;

P. ns COURCY.
Entrepreneur menuisier.

24 eotobre,—8f, t- Roch.

Vente de Propriété
Pan G. BR. GRENIER & CIE

DI PROCHAIN, le 51 octobre courentà

asvires on
Vite PA TNCAN,cet Immeuble sites an
in N. M., des rues de la Couronne eteo .

à St-Roch et désigné vous numéro S
a-Cartior,dastre ofeiel pour je quartier Jacques ie

ébee, Tit rinits. Pi
aTetebeed

i, R. GRENIER & CIE.
Kacauteurs88 ectobre.

MALADIESDES VEUX
Dr VW. SSAUFPRÉ

- èbeoFEQuttee,
eu- .

Havane st sunray: 9 bob 1 h.p.mWant li

    

    

    

    vet.) Ne 804, rue 80-Vailer,   

Para
Trettsieang,,,,Dans l'affuire da (res

J BE DONNE AVIS bat lo prune
que

Lundi, le 3 Conran
A1 HEURES à,On procèders à la vente à iv, =Cette auecgesInn com, de l'aA.—Fonds de tncoute sug; Ce

Ameublement séaéraudu maçani ancen .

B.—Crédirs d'après liste. ,..
La vente se f, vs EN

tan: done la basteur baque tom “0 bige

ptdas
unditions de | .
Sock "ig rd Company,eB Lincoulimg, jo 3 courent La
oBle aura lieu à mon ba

St-Pierre, Québec. bureaa, X, Be

HESHY A. BEDagp
G.R. GRENIER & CR, CuaEncau
Québue, 25 cetobre our.

sui,

Dana l'affaire de
F. A. PRASERLr Marchand, Quebeo—IN31,FATLLI ws fait, Jo vingti jour,

Fa
[Je vingtième ipepege ALTSEetai,Toutes personres à8 sant ;tre cette aurvezsion fort mation

devaut moi le plus 16possible.” ©© 1Pvée
HEN RY À. BÉDAky©ésl0nDaire-t.Bortau : 128, rue SLP ViQuébec, le 25 Octobre 199, (orre, Que

  

ACADEMIE DE MUsI_
SAMEDI, 29 OCTOBR;

Brillante Soiree 4 anée par l'incom
table violoniste hongrois ’

us REMENY
Avec le coneuurs des artistes irs:

Mie M. D. METHOT, soprano,
Murx FLORENCEsAuE, pianinte,

M. J. W. MAKSHBANK, bay!——
Sièges réservfs. 81.00,
Parquet, 35 ts.

p Galerie, SOcts.
lan de la salle et billets dé yetour A. Lavigne, 53, ruedelePorhaque les programines. doeLe pinno utilisé par Réményi est de Inetia:manufacture de Mason & Huemlin cuy,A. Lavigne,

Portes ouvertes à 7j. Soirée à 8 beores,
CEO. W. HORNE,

Agent

VENTE
En conséquence des chavgements gai furs

avoir lieu dans mes tungasius, le contenu
© mon siuck composé de

Pardessus, Habit
Hardes Faites

Articles de Toilette pour lin:
SERA DISPOSE

A GRAND SACRIFICE

ADMISSION
 

21 votobre—

 

PLACE D'ARMES

Ar En face du Nouvel Hôtel
25 octobre-!x

La‘United Fire Insurance:
(Capital Limit

De MANCHESTER, An:
Funogr ex 1867
——

Capital sousorit..... . urineSIE
Capital versé comptant .
Fonds en caisse en outre du espitsl
Dépôt entre les maine du gonrerne-
ment du Canada comme garantie
pour tes assurer canaliens y comprit
je Dépôt fait à Londres... -

 

“

Cette compagnie a ncheté les intéré
Canuin et l’appui de la ‘’Cympagaied'Asun
de in Cité de Tendre,” en sssuman* "

responsabilité de tons les risques courant,
sollioire donc la continuation du putrouaft
coulant de cette combitiairun

MAHONY & BELLEAU, Agent
Nos 78 et 56, rue St-Pierre, Québec

 

Aouxce pe Moxtakar, 2 Oct Ibi

Nous informons tous les assurés de la us

compagnie sinsi que les assurésde de

compagnie d'Assurance de la Cité de Len:

Fire’ que nous avons retiré notre agence ‘

mains deMessieurs Giroux & Co1éot at

l'avons confiée à Messieurs Mahooy &
Noa Bet 56, rue At-Plerre, Quebec, aux!

“City ef Loudon®’ voudront Lien s'adrett”

l'avenir pour renouveler toursmE

25 octobre—7t.

Automae fre
J. EMILE CABON & (I

MARCHANDS TAILLEURS POUR MID

ET MESSIEURS

MARCHANDISES
DK GOUT

MARCHANDISESa
NOUVELLFlevres

enant des meil
Le bonrufactures françaises

et anglaises

 

28 Surveillance personne ®
l'atelier par le propriétairs. pie
Les Vetements sortis de l'els

sement sont ce qu'il y 8 ¢ F
2oetohre 1%

nt

Vente a Bon March
—DE-

; IT
R

COUCHETT
ES EN FE

;
; stark peanide”!

PORPREcncon erAEED

énfapte Jeuneseuni
dy eran

V38! CG. t ‘est un: remit

décidé d'écoulér mon
stock.
aat

D. 8. RICKABY,
gg7, RUE HT 
D, MORGAN

dont les affaires out été acheteer parls "1 |  HUDFOS.
fers” =
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